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ACTES DE SSSR AIN 


locution de S. S. le Pape Pie XII au Sacré-Collège (24. 12. 45) 


Les six dernières années, nous tous, Vénérables 
rères et très chers Fils, nous avons dû éprouver, 
: cette veille de la Nativité du Seigneur, l’amer 
ntraste entre les sentiments de sainte allégresse, 
union intime et fraternelle dans le service du 
igneur, que la chère fête de Noël fait naître dans 
s âmes, et Les tristes rancunes et les désirs de 
ngeance qui dominaient dans le monde ; entre 
s suaves accents du Gloria in excelsis Deo et in 
rra pax hominibus et les voix discordantes de la 
ine dans le fracas d’une guerre fratricide ; entre 
. douce clarté de Bethléem et la lueur sinistre 
>s incendies ; entre l’aimable splendeur qui 
iyonne du visage du céleste Enfant et le signe 
e Caïn, marqué pour longtemps encore sur le 
ont de notre siècle. 

Aussi, quel soupir de soulagement sortit de 
utes nos poitrines, à la nouvelle que le sanglant 
nflit avait pris fin, d’abord en Europe, ensuite 
1, Asie ! Que de ferventes supplications étaient 
ontées durant ces longues années de lutte vers 
trône du Très-Haut, pour qu’il abrégeât les jours 
affliction, qu’il arrêtât la main des anges qui 
ortaient les vases de la colère de Dieu pour les 
chés du monde ! Maintenant, pour la première 
is, la famille humaine célébrera de nouveau, 
râce à la miséricorde divine, la fête de Noël, sans 
ue l’effroi de la guerre sur terre, sur mer et 
irtout dans l’air, vienne remplir tant de cœurs 
e crainte et d’angoiïisse mortelle, Que pour un tel 
iangement de situation, d’humbles actions de 
rÂces soient rendues par nous tous au Seigneur 
ut-puissant ! 

La paix de la terre ? La vraie paix ? Non, mais 
ulement l” « après-guerrre », expression doulou- 
use et trop significative ! Que de temps il faudra 
ur guérir le malaise matériel et moral, que 
efforts pour cicatriser tant de plaies ! Hier, on 
semé sur d'immenses territoires les destructions, 
s malheurs, les misères ; et aujourd’hui qu’il 
agit de reconstruire, les hommes commencent 


(1) L'’allocution ci-dessus a été prononcée en langue 
ilienne en réponse aux vœux du Sacré-Collège, présentés 
r son doyen, S. Em. le cardinal Granito Pignatelli di 
Roiite (voir col. 40). Le Pape y donne le commentaire 
Horisé de la création au prochain Consistoire (18 février 
46) de 32 cardinaux dont les noms ont été publiés dans 
le édition spéciale (23. 12. 45) de l’Osservatore Romano. 
discours du Pape a été radiodiffusé. 


D 


ASLSSSSSSSIISSSISIIS: 


à peine à se rendre compte de ce qu’il faudra de 
perspicacité et de prudence, de rectitude et de 
bonne volonté pour ramener le monde des dévas- 
tations et des ruines physiques et spirituelles, au 
droit, à l’ordre et à la paix. 

C’est pourquoi ce Noël reste encore un temps 
d'attente, d'espérance et de prière au Fils de Dieu 
fait homme, afin que Lui, « le Roi pacifique. 
dont toute la terre désire lapparition » (Ant. I 
des premières Vêpres de la Nativité de Notre- 
Seigneur), donne au monde sa paix. 


LE PROCHAIN CONSISTOIRE 


Ses caractéristiques. 


Comme on l’a déjà annoncé — pour la première 
fois depuis que le Seigneur, malgré Notre indignité, 
a voulu Nous élever au Souverain Pontificat, —— 
Nous en viendrons, s’il plaît à Dieu, à la création 
de nouveaux membres du Sacré-Collège. Dans, 
Notre discours de Noël de l’an dernier, Nous avions 
fait allusion aux graves et multiples difficultés 
qui Nous avaient malheureusement empêché 
jusque-là de pourvoir aux nombreuses vacances 
douloureusement produites dans la Curie romaine. 
I1 Nous sera donc d'autant plus agréable de Nous 
voir prochainement entouré ici d’un nombre 
si considérable de nouveaux cardinaux, qui, pour 
leurs insignes vertus et pour leurs mérites signalés, 
Nous ont semblé particulièrement dignes d’être 
élevés à la pourpre sacrée ! Cet évémement excep- 
tionnel mérite, à Notre avis, d’être illustré de 
quelques considérations particulières. 


a) Le nombre des futurs cardinaux. 


Nous remarquerons avant tout que, par cette pro- 
motion, le Sacré-Collège sera au complet. Or 
sait que Notre Prédécesseur d’heureuse mémoire 
Sixte V publia à ce sujet la Constitution Post- 
quam verus, du 3 décembre 1586 ; après avoir fait 
observer que dans les temps anciens le Sacré-Col- 
lège avait été trop restreint et au contraire trop 
nombreux dans les temps plus récents, il fixait 
à 70 le nombre des cardinaux, à la ressemblance 
des 70 anciens d'Israël (Cf. Ex. xxiv, 1, 9), et il 
interdisait par des clauses très sévères de le 
dépasser pour quelque motif que ce fût, même 


JD 


le plus urgent, Sans doute les Pontifes romains, ses 
par cette disposi- 


successeurs, ne seraient pas liés 
tion s'ils jugeaient opportun de l’augmenter ou 
de le diminuer; toutefois, il n'apparaît pas que 


jamais aucun d’entre eux ait dérogé à cette loi, qui 
a même été explicitement confirmée dans le canon 231 
du Code de droit canonique. L’effectif complet du 
Sacré-Collège avec 70 cardinaux a été assez souvent 
atteint durant les XVII et XVII siècles; jamais, au 
contraire, durant le XxiX® siècle, ni jusqu’à ce jour 
durant le xxe siècle. Pour ne citer qu’un seul exemple, 
Nous rappellerons le Consistoire secret du 17 mai 1706, 
dans lequel Clément XI voulut créer autant de cardi- 
naux, à savoir 20, qu’il en manquait pour compléter 
le nombre de 70 : creare intendimus eos omnes, nempe 
viginti, qui ad septuagenarium Vestrum numerum Com- 
plendum in präesens desunt, Cardinales (CLEM. XI, 
P. M., Orationes consistor., Rome 1722, p. 32) ; et même, 


comme l’un des nouveaux nommés, Gabriel Filippucci, . 


avait renoncé à cette éminente dignité, Clément XI, 
flans le Consistoire suivant du 7 juin de la même année, 
accepta cette renonciation et nomma aussitôt, à la place 
restée ainsi vacante, Michelange Conti, qui fut ensuite 
son successeur immédiat sous le nom d’Innocent XIII. 
(Op. cit., p. 38.) Nous avons voulu revenir à cet antique 
usage, et, tout en portant au complet le nombre des 
membres du Sacré-Collège, respecter en même temps la 
limite posée par Sixte V. Nous regrettons que l’obser- 
vation de cette limite Nous ait empêché de comprendre, 
dans Notre première création, bien d’autres prélats 
et religieux, spécialement de la Curie et du clergé de 
Rome, qui, surtout pour les longs services rendus au 
Saint-Siège, en auraient aussi été bien dignes. 

Il Nous a paru d’autant plus convenable de ne pas 
dépasser cette limite que jamais dans un même Con- 
sistoire ne fut créé un aussi grand nombre de nouveaux 
cardinaux, à savoir 32. Les deux plus grandes créations 
avaient eu lieu jusqu'ici sous les Papes Léon X et 
Pie VIX, qui, en un seul Consistoire, ont créé 31 car- 
dinaux : Léon X, disons-Nous, qui après avoir mani- 
festé dans le Consistoire du 26 juin 1517 son intention 
de nommer 27 cardinaux, dans celui du 1% juillet de 
la même année, en créa au contraire 31 (Arch. Consist. 
Acta Vicecancell, 2 fol. 39 et 40), et Pie VII, qui, après 
son retour à Rome, se préoccupant du Sacré Collège, 
beaucoup diminué en nombre à cause des événements 
très durs de cette époque, créa également, dans le Con- 
sistoire secret du 8 mars 1816, 31 cardinaux, dont 
cependant 21 furent publiés par lui et 10 réservés in 
petto. (Cf. Pii VII, Alloc. habita in Cons. Secr. die 
8 martii 1816.) 


b) La nationalité des futurs cardinaux. 


Une autre caractéristique de cette création sera la 
variété des nations auxquelles appartiennent les futurs 
cardinaux, Nous avons voulu que soient représentés le 
plus grand nombre possible d’origines et de peuples, et 
que le Sacré-Collège soit, par conséquent, une vivante 
image de l’universalité de l’Eglise. Nous avons vu les 
années passées de Notre Pontificat confluer dans la Ville 
Eternelle, malgré la guerre, ou plutôt par suite de la 
guerre, des hommes de toute nation et des régions les 
plus éloignées; maintenant que le conflit mondial 
a cessé, Nous aurons de même la consolation — s’il 
plaît au Seigneur — de voir confluer autour de Nous 
des membres nouveaux du Sacré-Collège provenant des 
cinq parties du monde. Rome apparaîtra vraiment 
ainsi comme la Ville éternelle, la Ville universelle, la 
Ville tête du monde, Caput mundi, l'Urbs par excel- 
lence, la Ville dont tous sont citoyens, la Ville siège du 
Vicaire du Christ, vers laquelle se tournent les regards 
du monde catholique tout entier; et l'Italie, terre bénie 
qui accueille dans son sein cette Rome, n’en demeurera 
pas diminuée; bien plus, elle brillera aux yeux de tous 
les peuples comme participant à cette grandeur et 
à cette universalité. 


La supranationalité de l'Église. 


L'Eglise catholique, dont Rome est le centre, est 
supranationale par son essence même. Ceci s’entend en 
deux sens l’un négatif et l’autre positif. L'Eglise 
est mère, Sañcla Mater Ecclesia, une vraie mère, la mère 
de toutes les nations et de tous les peuples, non moins 
que de tous les individus; et, précisément parce qu’elle 
est mère, elle n'appartient pas et elle ne peut pas 
appartenir exclusivement à tel ou tel peuple, ni même 
à un peuple plus qu’à un autre, mais à tous également. 
Elle est mère, et par conséquent elle n’est ni ne peut- 
être une étrangère en aucun endroit; elle vit, ou du 
moins par sa nature elle doit vivre, dans tous les 
peuples. En outre, comme la mère, avec son époux et 


« Documentation Catholique » 


soutien fidèle et un tenant de la supranationalité 
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ses enfants, forme une famille, l’Eglise, en vertu dx 
union incomparablement plus étroite, constitue, p 
et mieux qu’une famille, le corps mystique du Chr 
L'Eglise est donc supranationale, en tant qu’elle est | 
tout indivisible et universel. 


L'unité indivisible de l'Église. 


L'Eglise est un tout indivisible, car le Christ, 
son Eglise, est indivis et indivisible. Le Christ avec 
Eglise constitue, pour employer une pensée profonde | 
paint Augustin (serm. CCCXLI, c. 1. Migne P. 1 
t. XXXIX, col. 1 493) « totus Christus, le Christ total 
Cette intégrité du Christ, selon le saint Docteur, sign 
l’unité indivisible du chef et du corps, in pitt] 
Ecclesiae, dans cette plénitude de vie de l'Eglise, 
réunit tous les pays et tous les temps de l’humani| 
rachetée, sans exception. | 

Solidement fixée par une si profonde racine, l’Egli 
placée comme elle est au centre de l’histoire du ge 
humain, dans le champ agité et bouleversé des énerg 
divergentes et des tendances opposées, a beau se trou 
en butte à tous les assauts qui menacent son indi 
sible intégrité; bien loin d’en être ébranlée, elle 
rayonner sans cesse sa vie propre d’intégrité et d’un 
et elle répand toujours, dans l’humanité déchirée 
divisée, des forces nouvelles destinées à guérir | 
à unir : forces uniflantes de la grâce divine; for 
de l’Esprit unificateur dont tout le monde est affa 
vérités qui gardent partout et toujours leur valet 
idéals qui partout et toujours enflamment. 

Il apparaît, par là, que toute entreprise qu’on a ten/|} 
ou que l’on tente pour faire de l'Eglise la captive 
l’esclave de tel ou tel peuple particulier, pour la cd 
finer dans les limites étroites d’une nation, ou encéll 
pour la bannir, a été et est un attentat sacrilège con} 
le Christ total, en même temps qu’une atteinte néfal 
à l’unité du genre humain. Un tel démembrement {|| 
l'intégrité de l’Eglise a diminué et diminue — d’aut 
plus gravement qu’il se prolonge davantage, — pour 
peuples qui en sont les victimes, le bienfait de ldf 
réelle et pleine vitalité. 

Mais l’individualisme des nations et des Etats, üA 
les siècles derniers, n’a pas seulement cherché à blesf 
l'intégrité de l'Eglise, à affaiblir et à entraver {| 
forces d’union et d’unification, ces forces qui fur{ 
jadis pour une part essentielle dans la formation 
l'unité de l’Occident européen. Un libéralisme sura 
voulut créer l'unité sans d’Eglise et contre l’Eglise {| 
moyen de la culture laïque et d’un humañisme sécu] 
risé. Gà et là, fruit de son action dissolvante, et 
même temps en opposition avec lui, lui succéda |} 
totalitarisme. En somme, quel fut, après un peu pl 
d’un siècle, de résultat de tous ces efforts sans &i con 
l'Eglise ? La tombe de la saine iiberté humaine; | 
organisations forcées; un monde qui, pour les brulk 
lités et la barbarie, pour les destructions et les ruinil 
mais surtout pour la désunion funeste et pour le mandl 
de sécurité, n'avait pas connu son pareil, À 

Dans un temps troublé comme l’est encore le nô 
l'Eglise, dans son intérêt propre et dans celui de l’hux 
nité, doit faire tout le possible pour mettre en valdl 
son intégrité indivisible et indivisée. Elle doit & 
aujourd’hui plus que jamais, supranationale, Cet csj} 
doit pénétrer et imprégner son Chef visible, le Sad 
Collège, toute l’activité du Saint-Siège sur qui, spéd 
lement. aujourd’hui, pèsent des devoirs importants, 
concernent non seulement le présent, mais plus enc 
l'avenir. - à | 

C’est ici, avant tout, une question d’esprit: il 
d’avoir le sens juste de cette supranationalité, et 
de la mesurer où de la déterminer suivant des pr 
tions mathématiques ou d’après des statistiques 


| 


| 


coup d llabc gouvernement central 
Saint-Siège, l'Eglise, dans son ensemble, a toujours « 
servé intact son caractère supranational. Et, mi 
bien des circonstances ont contribué, précisément 
ce moyen, à le préserver de dangers qui, autremel 
auraient pu se faire plus fortement sentir. Que 
pense, pour citer un exemple, aux luttes pour 
monie des Etats nationaux européens et des 
dynasties dans les siècles passés, SRE 

Même après la conciliation entre l'Eglise et 
par des pactés du Latran, le clergé italien, dar 
ensemble et sans préjudice pourtant d’un 
naturel et légitime de la patrie, a continué à. 


l'Eglise. Nous souhaitons et Nous prions qu’il € 
tel, spécialement le jeune clergé, en litalie e 


univers catholique tout entier; en tout cas, les condi- 
ons délicates du présent exigent qu’on soit particu- 
èrement attentif à sauvegarder cette supranationalité 
cette unité indivisible de l'Eglise. 


à L'universalité de l'Église. 


Supranationale, parce qu’elle embrasse d’un même 
mour toutes les nations et tous les peuples, elle est 
acore telle, comme Nous l’avons dit, parce que nulle 
art elle n’est étrangère. Elle vit et se développe dans 
us les pays du monde, et tous les pays du monde 
ontribuent à sa vie et à son développement. Autrefois, 
à vie de l’Église, sous son aspect visible, déployait sa 
igueur de préférence dans les pays de la vieille Éurope, 
où elle se répandait, comme un fleuve majestueux, 
ce qu'on pouvait appeler la périphérie du monde; 
ujourd’hui, elle se présente, au contraire, comme un 
hange de vie et d’énergie entre tous les membres du 
ps mystique du Christ sur la terre. Bien des pays, 
ans d’autres continents, ont depuis longtemps dépassé 
> stade missionnaire de leur organisation ecclésias- 
que; ils sont gouvernés par une hiérarchie propre, et 
s donnent à toute l'Eglise des biens spirituels et 
iatériels, alors qu'auparavant ils ne faisaient que les 
cevoir. 

Ce progrès et cet enrichissement de la vie surnatu- 
lle, et même naturelle, de l’humanité, ne révèlent-ils 
as le vrai sens de la supranationalité de l'Eglise ? 
ette supranationalité ne la fait pas se tenir, comme 
ispendue, dans un lointain inaccessible et intangible, 
a-dessus des nations; au contraire, comme le Christ 
it au milieu des hommes, l'Eglise, en qui il continue 
"vivre, se trouve également au milieu des peuples. 
omme le Christ a assumé une véritable 
umaine, l'Eglise, également, prend en elle la plénitude 
è tout ce qui est authentiquement humain, et elle en 
it une source de force surnaturelle, en quelque lieu 
sous quelque forme qu’elle le trouve. 

Ainsi se réalise toujours plus dans l’Eglise ce que 
int Augustin glorifiait dans sa Cité de Dieu : l'Eglise, 
rivait-il, « recrute ses citoyens dans toutes les 
ations, et c’est en toutes les langues qu’elle groupe sa 
>mmunauté qui pérégrine sur la terre; elle ne se 
réoccupe pas des différences dans les coutumes, les 
is, les institutions; elle ne retranche ni ne détruit 
en de tout cela, mais elle conserve plutôt et elle s’y 
dapte. Même ce qui est différent dans les diverses 
ations, s’il n’empêche pas la religion de l’unique, sou- 
erain et vrai Dieu, est toutefois ordonné à l’unique 
. même fin de la paix sur la terre » (De civit. Dei, 
19, c. XVIZ, — Migne P. L., t. XLI, col. 646). 
‘Comme un phare puissant, l’Eglise, dans son inté- 
rité universelle, jette son faisceau de lumière en ces 
urs ‘obscurs que nous traversons. Non moins téné- 
feux étaient ceux où le grand Docteur d’Hippone 
oyait ce monde, qu’il aimait tant, commencer à som- 
rer. Cette lumière, alors, le réconfortait, et, à sa clarté, 
 saluait, comme en une vision prophétique, la now- 
lle aurore d’un jour plus beau. Son amour pour 
Eglise, qui n’était autre que son amour du Christ, fut 
1 consolation béatifiante. Puissent tous ceux qui, 
xjourd’hui, dans les douleurs et les périls de leur 
atrie, souffrent des peines semblables à celles 
Augustin, trouver comme lui, dans l’amour de l'Eglise, 
e cette maison universelle, qui, selon la divine pro- 
esse, demeurera jusqu’à la fin des temps, réconfort 
. soutien! 

Pour Nous, Nous désirons rendre cette maison-là tou- 
urs plus solide, toujours plus habitable pour tous, 
ins exception. C’est pourquoi Nous ne voulons rien 
mettre qui puisse exprimer visiblement da supranatio- 
alité de l'Eglise, comme sigrie de son amour pour le 
hrist, qu’elle voit et qu’elle sert dans la richesse de 
s membres répandus par tout le monde. 


L'ŒUVRE DE PAIX 


A cette heure où nous célébrons la naissance de Celui 
ui est venu pour réconcilier les hommes avec Dieu et 
ire eux, Nous ne pouvons pas omettre de dire un 
ot de l’œuvre de paix, que les classes dirigeantes de 
Etat, de la politique et de l’économie, ont entrepris 
édifier, 

Avec üne abondance d’expérience, de bonne volonté, 
e sagesse politique et de puissance d'organisation 
jnime il n’y en avait peut-être jamais eu jusqu'ici, 
1 a commencé les préparatifs pour l’établissement de 
paix mondiale. Jamais peut-être, depuis que le 
nde est monde, les dirigeants de l’ordre public ne se 
nt trouvés en face d’une entreprise aussi vaste et 
1ssi complexe par le nombre, la grandeur et la diffi- 
ulté des questions à résoudre, ni aussi grave par 
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Pétendue et la profondeur de ses conséquences, pour 
Je bien ou pour le mal, comme celle de redonner aujour- 


d’hui à l’humanité — après trente ans de guerres mon- 
diales, de catastrophes économiques et d’appauvrisse- 
ment incalculable — ordre, paix et prospérité. Très 


grande, formidable est la responsabilité de ceux qui 
s’apprêtent à mener à bonne fin une œuvre aussi gigan- 
tesque. 

Noûs n’avons pas l’intention d’entrer dans l’examen 
des solutions pratiques qu’ils pourront donner à des 
problèmes aussi ardus; Nous croyons pourtant de Notre 
charge, en continuation de Nos messages de Noël pré- 
cédents durant la guerre, d’indiquer les présupposés 
moraux fondamentaux d’une paix vraie et durable: ce 
que Nous ramènerons à trois brèves considérations : 


Trois présupposés fondamentaux 
d'une paix vraie et durable. 


1° Le moment présent requiert impérieusement la 
collaboration, la bonne volonté, la confiance réciproque 
de tous les peuples, Les motifs de haine, de vengeance, 
de rivalité, d’antagonisme, de concurrence déloyale et 
déshonnête, doivent être maintenus loin des débats et 
des décisions politiques et économiques. « Qui peut 
dire — ajouterons-Nous avec la Sainte Ecriture 
(Prov. xx, 9-10) : — J'ai la conscience netle, je suis 
exempt de faute? Avoir deux poids et deux mesures 
sont l’un et l’autre en horreur à Dieu. » Qui donc 
exige l’expiation des fautes par la juste punition des 
criminels à cause de leurs délits, doit apporter tous ses 
soins à ne pas faire lui-même ce qu’il condamne chez 
les autres comme faute ou comme délit. Qui veut des 
réparations doit les demander en se basant sur l’ordre 
moral, sur le respect des droits naturels inviolables, 
qui subsistent même chez ceux qui se sont rendus sans 
conditions au vainqueur. 
l’avenir ne doit pas oublier que la seule garantie véri- 
table consiste dans la propre force intérieure, c’est- 
à-dire dans la sauvegarde de la famille, des enfants, 
du travail, dans l’amour fraternel, dans l’abandon de 
toute haine, de toute persécution et vexation injuste de 
citoyens honnêtes, dans la concorde loyale entre Etat et 
Etat, entre peuple et peuple. 

2° À cette fin, il est nécessaire que partout on renonce 
à créer artificiellement, par la puissance de l’argent, 
d’une censure arbitraire, de jugements unilatéraux, 
d’affirmations fausses, une « opinion publique » — 
comme on l’appelle — qui fait se mouvoir la pensée et 
la volonté des électeurs à La façon de roseaux agités par 
le vent. Que l’on attribue sa valeur réelle à la vraie et 
notable majorité, formée par tous ceux qui vivent hon- 
nêtement et tranquillement de leur travail au sein de 
leurs familles, et qui veulent faire la volonté de Dieu. 
À leurs yeux, les contestations pour des frontières plus 
favorables, la lutte pour les trésors de la terre, même 
si elles ne sont pas nécessairement, et «a priori, immo- 
rales en elles-mêmes, constituent, en tout cas, un jeu 
périlleux, qu’on ne saurait affronter sans risquer d’occa- 
sionner un monceau de morts et de ruines. Ils sont 


l’immense majorité, les pères et les mères de famille, 


probes et honnêtes, qui voudraient protéger et défendre 
l'avenir de leurs enfants contre la prétention d’une 
politique de pure force, contre l’arbitraire d’un totali- 
tarisme d’Etat fort. 

39° La force de l'Etat totalitaire ! Cruelle et sanglante 
ironie! Toute la surface du globe, rouge de sang versé 
durant ces années terribles, problame bien haut la 
tyrannie d’un tel Etat. 


L’édifice de la paix reposerait sur une base crou- 


lante et toujours menacante, si l’on n’en finissait pas 


avec un pareil totalitarisme, qui réduit l’homme à ne 


plus être qu’un pion dans le jeu politique, un chiffre 
dans les calculs économiques. D’un trait de plume, il 
change les frontières des Etats; par une décision 
péremptoire, il soustrait l’économie d’un peuple, qui, 
pourtant, est toujours une partie de toute sa vie natio- 
nale, à ses possibilités naturelles ; avec une cruauté mal 
dissimulée, il expulse lui aussi des millions d'hommes, 


des centaines de milliers de familles, dans la misère . 


la plus sombre, de leurs maisons et de leurs terres, en 
les déracinant et en les. arrachant à une civilisation 
et à une culture que des générations entières avaient 
travaillé à former. Lui aussi pose des limites arbi- 
traires à la nécessité et au droit d’émigrer, au désir de 
coloniser. Tout cela constitue un système contraire à la 
dignité et au bien du genre humain, Et, pourtant, selon 
l’ordre divin, ce n’est pas la volonté et la puissance 
de groupements fortuits et variables d’intérêts, c’est 
l’homme qui, avec son travail au milieu de la famille 
et de la société, est le maître du monde. Ainsi, ce tota- 
litarisme échoue-t-il en ce qui est l’unique mesure du 
progrès, c’est-à-dire la création des conditions sociales 


Qui demande sécurité pour 
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toujours supérieures et meilleures, pour que la famille 
puisse exister et se développer comme unité économique, 
juridique, morale et religieuse. 

A l’intérieur de chaque nation particulière, comme 
au sein de la grande famille des peuples, le totalita- 
risme de l'Etat fort est incompatible avec une vraie 
et saine démocratie. Comme un bacille dangereux, il 
infecte la communauté des nations et la rend inca- 
pable d’être garante de la sécurité des nations parti- 
culières. Il représente un péril continuel de guerre. La 
future œuvre de paix veut bannir du monde tout usage 
agressif de la force, toute guerre offensive : qui pour- 
rait ne pas saluer de tout cœur un tel projet, et sur- 
tout sa réalisation efficace? Mais si ce doit être là autre 
chose qu’un beau geste, il faut exclure toute oppres- 
sion et tout arbitraire au dedans comme au dehors. 

Etant donné cet état de choses incontestable, une 
solution unique demeure le retour à Dieu et à un 
ordre établi par Dieu. 

Plus se soulèvent les voiles sur l’origine et le déve- 
loppement des forces qui ont déchaîné la guerre, plus 
il devient clair qu’elles étaient les héritières, les pro- 
pagatrices et Jes continuatrices des erreurs qui avaient 
comme élément essentiel la négligence, le renversement, 
la négation et le mépris de la pensée et des principes 
chrétiens. 

_Si c’est donc ici que gît la racine du mal, il n’y 
a qu’un seul remède : retourner à l’ordre fixé par Dieu, 
même dans les relations entre les Etats et les peuples; 
revenir à un vrai christianisme dans l'Etat et entre les 
Etats. Qu’on ne dise point que ce n’est pas là une poli- 
tique réaliste. L’expérience aurait dû apprendre à tous 
que la politique orientée vers les réalités éternelles et 
les lois de Dieu est la plus réaliste et la plus concrète 
des politiques.. Les politiciens réalistes, qui pensent 
autrement, ne créent que des ruines. 


Les prisonniers de guerre et détenus politiques. 


Et maintenant, enfin, après avoir, rapidement sans 
doute, considéré les conditions présentes du monde, 
Notre regard ne peut pas ne pas s'arrêter encore une 
fois sur les multitudes, encore nombreuses, des prison- 
niers de guerre. 

Tandis, en effet, que Nous Nous apprêtons à passer 
dans le recueillement, l’allégresse intérieure et une fer- 
vente prière la sainte fête de Noël, qui, avec une har- 
monie séculaire ne s’éteignant jamais, raffermit et enno- 
blit les liens de la famille humaine et rappelle au 
foyer domestique, comme pour un rendez-vous sacré, 
celui-là même qui en vit habituellement éloigné, Nous 
pensons avec une profonde tristesse à tous ceux qui, 
malgré la proclamation de la fin de la guerre, devront, 
cette année encore, passer la douce solennité en terre 
étrangère, et éprouver, dans la nuit de la joie et de la 
paix, le tourment de leur situation incertaine et de leur 
éloignement de leurs parents, de leurs. épouses, de leurs 
enfants, de leurs frères, de leurs sœurs, de tous ceux 
qui leur sont chers. 

Et, tout en voulant donner le juste tribut de Notre 
reconnaissance et de Nos éloges aux autorités, aux 
œuvres et aux personnes, qui ont cherché et cherchent 
à rendre moins dure et moins longue leur pénible situa- 
tion, Nous ne pouvons taire la peine éprouvée quand 
Nous avons appris qu’en plus des souffrances inévi- 
tables dues à la guerre, d’autres ont été infligées 
volontairement aux prisonniers et aux déportés; quand 
Nous avons vu, en quelques cas, se prolonger sans 
raison suffisante la durée de leur captivité, quand le 
joug de la captivité, déjà accablant par lui-même, a été 
aggravé du poids de travaux fatigants et non néces- 
saires, ou quand, méprisant avec facilité les normes 
sanctionnées par des conventions internationales et 
celles encore plus inviolables de la conscience chré- 
tienne et civile, on leur a inhumainement refusé le 
traitement qui se doit, même aux vaincus. 

À ces fils, encore retenus en prison, que Notre mes- 
sage arrive sur les ailes des anges de Noël, et que leur 
parvienne, porteur de réconfort, d’espérance et de 
lumière, Notre souhait, partagé par tous ceux qui ont 
le vif sentiment de la fraternité humaine, de les voir 
rendus avec ordre et avec soin à leurs familles anxieuses 
et à leurs occupations normales du temps de paix. 

Et Nous sommes certain d’interpréter l’aspiration de 
tous les hommes de jugement sain, en étendant ce 
souhait aux détenus politiques, hommes, femmes et 
adolescents, exposés parfois à de dures souffrances, 
à qui on ne peut reprocher, tout au plus, que leurs 
idées politiques passées, sans aucun acte délictueux, 
aucune violation de la loi. Nous mentionnerons aussi 
avec une sollicitude émue les missionnaires et les 
civile qui, en Extrême-Orient, par suite de graves évé- 
nements récents, vivent dans la souffrance et dans le 
danger. C’est un devoir naturel évident de traiter tous 
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ces malheureux d’une manière humaine; bien pi 
Nous estimons que la pacification ét la conco 
souhaitées à l’intérieur des peuples et entre les peux 
ne pourraient mieux débuter que par leur libération! 
le cas échéant, par la juste et équitable réhabilita 
qui leur est due. : = | 
C’est avec ces sentiments et ces vœux surles lè 
et dans le cœur que Nous invoquons sur vous, Vé 
rables Frères et très chers Fils, comme aussi sur t 
Nos bien-aimés fils et filles dispersés sur la te: 
l’abondance des grâces du divin Sauveur, en gage G 
quelles Nous vous accordons, avec une paternelle afil] 
tion, la Bénédiction apostolique. | | 
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PRÉSENTATION DES VŒUX DU S. COLLÈGE À S. S. PIE} 


Discours du Doyen du Sacré Collège 
(24 décembre 1945) 


TRÈS SAINT PÈRE, 


Je ne sais vraiment comment remercier Notre-Seigni} 
qui m’accorde, une fois de plus, en mon âge avaxll 
la satisfaction inespérée de présenter à Votre Saini 
les vœux fervents du Sacré-Collège et des préll 
romains, réunis ici à vos pieds, pour commémqfl 
saintement la solennité de Noël ; vœux et souh 
filiaux qui voudraient traduire, malgré leur brièvh 
nos sentiments de reconnaissance et d’admiration éx 
pour votre coôntinuelle et grandiose œuvre de charité 
en même temps vous donner l’assurance que nous p 
rons à toutes vos intentions. 

La situation générale paraît être- quelque peu 
rente de celle de l’année qui s’achève. La guerre 
prement dite est bien terminée et, avec elle, les ef 
sions de sang, les carnages humains, les destructill 
apocalyptiques, les ruines de toute nature. Mais, f 
chement, la paix n’existe pas encore, non plus {k! 
la tranquillité si nécessaire, si désirée. Les hainesÂl 
sont pas encore apaisées. La soif de vengeance persill ] 
Le mécontentement s’infiltre partout et il règne un df} 
d'incertitude, d’insécurité, d’incompréhension, d’obstrf} 
tion qui ne peut manquer de causer de sérieuses pré 
cupations, car il paralyse en même temps les louaï 
efforts de reconstruction morale et matérielle, Pendf 
ce temps, les peuples de nombreuses nations lutfh 
encore au milieu d’immenses difficultés, sacrifices, 
vations et douleurs, afin de pouvoir subsister et w 
de quelque manière parmi toute cette agitation, tail 
que des masses errantes de pauvres êtres humains, 
retour des Pa 1 de concentration ou de détent 
cherchent péniblement leur foyer domestique et 
propre famille d’où les arracha violemment la cruail 
de la guerre. À la vue d’un spectacle si désolant, vdl 
cœur, Très Saint Père, se sent oppressé, meurtri, € 
ne peut retenir le cri du divin Pasteur : 
super turbam. » En conséquence, il multiplie de n! 
veaux prodiges de charité, de nouvelles institutions 
tinées à apporter une aide affectueuse, à soulager! 
à réconforter de tout cœur et sans se restreindre : 
lement aux limites territoriales ni faire de distinct 
de personnes ; un seul titre est suffisant : le besoin 
la souffrance. ; 

Le cœur du Pape est, en effet, ouvert à tous, il sl 
téresse à tous, il fait du bien à tous dans la mes! 
du possible. Et cela — nous nous en réjouissons grÀ 
dement — est reconnu publiquement par les honné 
gens du monde entier, catholiques et non-catholi. 
qui, touchés précisément par cette générosité du Pal] 
répondent de bon cœur aux appels de sa charité! 
déposent de préférence dans ses mains bienfaisar 
tout ce qu’ils peuvent offrir à leurs frères malheurdi! 
et indigents. | 

Cependant, Très Saint Père, pendant ce temps, l’œul 
de votre ministère apostolique n’est en rien dimint 
IL suffit de rappeler la série ininterrompue de 
importants discours, vos exhortations réitérées, +} 
radiomessages aux différents peuples, en des circo| 
tances solennelles ; il y a là tout un trésor de profo | | 
enseignements, un authentique patrimoine de vérité, (MM 
principes incontestables, de sages directives, qui dl 
viront dans l’avenir pour la solution des problèmes || 
plus urgents, des questions les plus compliquées, ll! 


(1) Le doyen du Sacré-Collège, S. En. le cardil 
Granito Pignatelli di Belmonte, évêque d’Ostie et d'AID 
est âgé de 95 ans ; il est né, en effet, le 10 avril 11k 
à Naples. ut) 


NF? 


à | 
Z 
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i témoignent clairement à la face du monde entier 
la netteté de votre pensée, de la véritable pensée 
l'Eglise catholique en matière de doctrine et de 

vale, à côté des idéologies actuelles qui voudraient 
disputer la reconstruction et les destinées de malheu- 
ax peuples à peine échappés au cyclone dévastateur 
la guerre. 
Et, pour rester dans le même domaine du magistère 
de l’apostolat quotidien, comment ne pas mentionner, 
“fût-ce que très brièvement, les incessantes audiences 
cordées par votre bonté et votre patience, au cours 
cette année, non seulement à des milliers de mili- 
res de passage à Rome, mais encore à tant d’autres 
Jupes de personnes de toutes classes et conditions 
viales, et spécialement à quelques groupes de visi- 
trs qualifiés, encore jamais vus, que l’on sache, dans 
te maison, dont, peut-être, ils n’avaient eux-mêmes 
mais songé à franchir le seuil ? Et tous, avec un 
nheur manifeste, ils ont rencontré le même Père au 
ur bon, au cœur grand, les bras toujours ouverts, 
mpréhensif, accueillant, affectueux, Tous ont trouvé 
Jui réconfort et encouragement. 
Ainsi, Très Saint Père, ce que mes pauvres paroles 
t si péniblement exprimé, nous en voyons avec 
e très grande joie l’accomplissement et la réa- 
ation dans la chère prière liturgique que l’Eglise 
us fait répéter : « Deus omnium fidelium pastor et 
or. » Puisse le Pape gouverner toujours comme 
intenant et soutenir par la parole et par l’exemple, 
"bo et exemplo, ses chers Fils, ses chères brebis que 
. a confiées le Pasteur des pasteurs, afin d’arriver 
ec le petit troupeau à la vie éternelle et bienheu- 
ise. Oui, car c’est là, en définitive, ainsi que vous- 
me l’avez si souvent rappelé, le but dernier de la 
demption divine ; c’est là que doit aboutir la mis- 
mn providentielle de l'Eglise et des Souverains Pon- 
es à travers les siècles. Et cette même prière nous 
redisons tous avec une ferveur renouvelée aux pieds 
divin Enfant, en cette fête de Noël. Que sa très 
mte Mère, notre Mère aussi, l’aimable Reine du 
uple fidèle, aide par son puissant patronage à se 
diser notre humble invocation Saint Père, ad 
ultos annos! Bénissez-nous! 


——  ——— 


le promotion cardinalice extraordinaire 


A la fin de décembre 1945, le Sacré-Collège se 
mposait de 38 cardinaux (c’est-à-dire 24 italiens 
14 étrangers). La nouvelle inattendue de la créa- 
n de 32 nouveaux cardinaux au prochain Con- 
toire du 18 février 1946, officiellement donnée 
ns l’allocution pontificale de la veille de Noël, 
oduisit dans le monde entier une profonde 
pression. Jamaïs il n’y avait eu dans l'Eglise 
» acte pontifical de cette importance. I] faut 
nonter aux temps de Léon X et de Pie VII pour 
juver des promotions ayant donné au Sacré- 
llège respectivement 31 mouveaux cardinaux. 
rès le 18 février, le Sacré-Collège comprendra 
. membres, chiffre maximum fixé par la 
nstitution Postquam verus de Sixte-Quint, 
-8 décembre 1586 ; l’article 231 du Code de droit 
ion confirme cette disposition de Sixte-Quint. 
M nous était loisible, a dit Pie XII, de modifier 
te prescription. Nous préférons toutefois conti- 
er à l’observer, afin de respecter un usage soli- 
ment établi. » 

es 32 nominations cardinalices vont modifier 
physionomie traditionnelle du Sacré-Collège ; 
es feront de ce dernier un aréopage à la mesure 
s dimensions du monde. Les cinq continents 
eront, en effet, représentés : l'Eglise de Chine aura 
1 représentant cardinalice dans la personne de 
ŒExc. Mgr Thomas Tien, vicaire apostolique de 
mg-Tao. Le Sacré-Collège, comprenant des car- 
aux de tous les pays du monde, reflétera ainsi, 
ne manière vivante, l’universalité de l'Eglise et 
proclamera le caractère supranational et véri- 
lement catholique. 


æs cardinaux qui vont être prochainement 
€S ( 


identiels. Dans la répartition des titres cardi- 
lices, les pays dont la population est en majo- 
£ non catholique (Etats-Unis, Hollande, Alle- 
ne, etc.) reçoivent une représentation en rap- 


és occupent, à l'exception de trois, des sièges 
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port avec leur situation religieuse. Au point de 
vue géographique, remaärquons que parmi les 
32 nouveaux cardinaux, il y en a 4 pour les Etats- 
Unis, 4 pour lItalie, 3 pour la France, 3 pour 
l'Allemagne, 3 pour l'Espagne, 2 pour le Brésil, 
1 pour chacune des nations suivantes : Angleterre, 
Argentine, Australie, Canada, Chili, Chine, Cuba, 
Hollande, Hongrie, Pérou, Portugal, Pologne. Au 
total, la France aura ainsi 7 cardinaux, la 
Pologne 2, le Canada 2, l'Espagne et lJ’Alle- 
rmagne 4, l'Italie 28, etc. 

Voici les noms et la charge actuelle des futurs 
cardinaux 


France. — NN. SS. Jules-Géraud Saliège, archevêque 
de Toulouse ; Pierre Petit de Julleville, archevêque de 
Rouen, et Emile Roques, archevêque de Rennes, 

Etats-Unis. — . SS. Francis-Joseph Spellman, 
archevêque de New-York ; John Glennon, archevêque 
de Saint-Louis ; Edward Mooney, archevêque de Détroit; 
Samuel Stritch, archevêque de Chicago. 

Italie. — NN. SS. Ernesto Ruffini, archevêque de 
Palerme ; Giuseppe Bruno, secrétaire de la Congréga- 
tion du Concile ; Benedetto Aloisi Masella, nonce au 
Brésil ; Clemente Micara, nonce en Belgique et au 
Luxembourg. 

Espagne. — NN. SS. Enrique Pla y Deniel, arche- 
vêque de Tolède ; Manuel Arce Ochotorena, archevêque 
de Tarragone ; Agustin Parrado Garcia, archevêque de 
Grenade. 

Allemagne, — NN. SS. Joseph Frings, aréhevêque de 
Cologne ; Conrad von Preysing, évêque de Berlin ; Cle- 
mens von Galen, évêque de Munster. 

Brésil. — NN. SS. Carlos Carmelo de Vasconcellos 
Mottas, archevêque de Sao-Paulo ; Giacomo de Barros 
£amara, archevêque de Saint-Sébastien de Rio de 
Janeiro. 


Chili. — Mgr José Caro Rodriguez, archevêque de 
Santiago. 

Mozambique. — Mgr Teodosio Clemente de Gouveia, 
archevêque portugais de Lourenço-Marquez, 

Pologne. — Mgr Adam Sapieha, prince-archevêque de 
Cracovie. 

Hollande, — Mgr Jan de Jong, archevêque d’Utrecht. 

Canada. — Mgr James-Charles Mac Guigan, arche- 
vêque de Toronto. 

\ Cuba. — Mgr Emmanuel Arteaga y Belameourt, arche- 
vêque de Saint-Christophe de La Havane. 

Pérou. — Mgr Juan Gualberto Guevara, archevêque 


de Lima, récemment (19. 12, 45) transféré de Trujillo 
à ce siège métropolitain. 


Angleterre. — Mgr Bernard Griffin, archevêque de 
Westminster, 

Hongrie, — Mgr Joseph Mindszenty, archevêque d’Esz- 
tergom. 

Argentine. — Mgr Antonio Caggiano, évêque de 
Rosario, 

Chine. — Mgr Thomas Tien, évêque titulaire de 


Ruspe et vicaire apostolique à Tsing-Tao (Shantoung) 
&epuis le 10 novembre 1942. 

Australie. — Mgr Norman Gilroy, archevêque de 
Sydney. : 
! Mgr Grégoire-Pierre XV Agagianian, patriarche de 
Cilicie des Arméniens, depuis le Consistoire de 
décembre 1937. I1 réside en Syrie. 


Cardinaux décédés depuis l'avènement de S. S. Pie XII 
(2 mars 1939-25 décembre 1945) 


1. Le cardinal DonNAT SBARRETTI, né à Montefranco 
(archidiocèse de Spolète) le 12 novembre 1856 ; créé 
cardinal par Benoît XV au Consistoire du 4 décembre 
1916, évêque suburbicaire de Sainte-Sabine et Poggio- 
Mirteto, sous-doyen du Sacré-Collège, secrétaire de la 
S. Congrégation du Saint-Office ; mort à Rome le 
1er avril 1939 et enseveli à Montefranco. 

2, Le cardinal Dominique MaRranr, né à Posta (dio- 
cèse de Rieti) le 3 avril 1863 ; créé cardinal par Pie XI 
dans le Consistoire du 16 décembre 1935 ; cardinal- 
diacre de Saint-Césaire in Palatio ; préposé à l’adfni- 
ristration des Biens du Saint-Siège ; mort au Vatican le 
23 avril 1939 ; enseveli au Campo-Verano à Rome. 

3. Le cardinal ANGE-Marie Dorcr, né à Civitella 
d’Agliano au diocèse de Bagnorea (Italie) le 12 juillet 
1867 ; créé cardinal-prêtre au Consistoire du 13 mars 
1933, évêque suburbicaire de Palestrina (juin 1936), 
archiprôtre de la basilique patriarcale de Sainte-Marie 
Majeure ; mort le 13 septembre 1939 à Civitella-d’Agliano 
où il est enseveli. 


4, Le cardinal GEORGES-GUILLAUME MUNDELEIN, né 
à New-York le 2 juillet 1872, promu archevêque de 
Chicago en décembre 1915 ; cardinal-prêtre (Consistoire 
du 24 mars 1924) du titre de Sainte-Marie-du-Peuple, 
légat pontifical au VIII Congrès eucharistique national 
des Etats-Unis tenu (17-20 octobre 1938) à la Nouvelle- 
Orléans ; mort à Chicago le 2 octobre 1939 et enseveli 
au Séminaire de Mundelein à Chicago. 

5. Le cardinal JEAN VERDIER, Sulpicien, né à Lacroix- 
Barrez (diocèse de Rodez) le 19 février 1864, prêtre le 
ÿ avril 1887, Supérieur général de Saint-Sulpice 
(16 juillet 1929), élu archevêque de Paris le 18 novembre 
1929, sacré à Rome par Pie XI, cardinal-prêtre (Consis- 
toire du 16 décembre 1929) du titre de Sainte-Balbine ; 
mort à Paris le 9 avril 1940, enseveli dans l’église 
métropolitaine. 

6. Le cardinal Isinore GoMaA % Tomas, né à La 
Riba au diocèse de Tarragone (Espagne) le 17 août 
1869 : promu archevêque de ‘Tolède le 12 avril 1933, 
créé cardinal-prêtre (Consistoire du 16 décembre 1935) 
avec le titre de Saint-Pierre in Montorio ; mort à Tolède 
le 22 août 1940 et enseveli dans l’église métropolitaine, 

7. Le cardinal CHAR£ES-JOSEPH SCHULTE, né à Valbert 
de la paroisse d’Œdingen au diocèse de Paderborn, le 
14 septembre 1871, promu archevêque de Cologne en 
mars 1920 ; créé cardinal-prêtre par Benoît XV au 
Consistoire du 7 mars 1921, du titre des Quatre-Saints- 
Couronnés ; mort à Cologne le 11 mars 1941 et enseveli 
dans l’église métropolitaine, 

8. Le cardinal CHARLES KASPpar, né à Mirozov au 
diocèse de Prague le 16 mai 1870, prêtre le 25 février 
1893, évêque de Kradec-Kralove (juin 1921), promu 
archevêque de Prague (22 octobre 1931), Ordinaire mili- 
taire de l’armée tchécoslovaque, créé par Pie XI cardinal- 
prêtre (Consistoire du 16 décembre 1935) du titre des 
Saints-Vital, Gervais et Protais ; mort à Prague le 
21 avril 1941 et enseveli dans cette ville. 

9, Le cardinal LAURENT LAURI, né à Rome le 
15 octobre 1864 ; prêtre le 4 juin 1887, nonce au Pérou 
et à Varsovie, créé par Pie XI (Consistoire du 
20 décembre 1926), cardinal-prêtre avec le titre de 
Saint-Pancrace, Grand Pénitencier (1927), légat ponti- 
fical au Congrès eucharistique international à Dublin 

_ (juin 1932) ; camerlingue de la Sainte Eglise ; mort 
à Rome le 8 octobre 1941 et enseveli au Campo-Verano 
de Rome, 

10. Le cardinal. THoMAS-Pre BoGGrAnr, Dominicain, né 
à Boscomarengo au diocèse d’Alessandria, le 19 jan- 
vier 1863, archevêque titulaire d’Edesse (1912), créé par 
Benoît XV (Consistoire du 4 décembre 1916) cardinal- 
prêtre avec les titres des Saints-Cyr et Julitte, arche- 
vêque de Gênes en .1919, démissionnaire en 1921 ; 
évêque suburbicaire (1929) de Porto et Sainte-Rufne, 
chancelier de la Sainte Eglise ; mort à Rome le 
26 février 1942 et enseveli dans l’église paroissiale de 
Boscomarengo. 

11. Le cardinal HENRI-MARIE-ALFRED BAUDRILLART, de 
la Congrégation de l’Oratoire de France, né à Paris le 
6 janvier 1859, prêtre le 9 juillet 1893, recteur de l’Ins- 
titut catholique de Paris depuis 1907, membre de l’Aca- 
démie française depuis 1918, évêque titulaire de Himeria 
(1921), promu archevêque titulaire de Mélitène (1928), 
créé par Pie XI (Consistoire du 16 décembre 1935) car- 
cinal-prêtre avec le titre de Saint-Bernard-aux-Thermes ; 
mort à Paris le 19 mai 1942, enseveli dans la chapelle 
des Carmes à Paris. 

12. Le cardinal SÉBASTIEN LEME DA SILVEIRA CINTRA, 

né à Espirito-Santo do Pinhal au diocèse de Ribeirâo 
 Preto (Brésil) le 20 janvier 1882, prêtre le 28 octobre 
1904, évêque auxiliaire, puis coadjuteur à Rio de Janeiro, 
archevêque de cette ville le 18 avril 1930 ; créé par 
Pie XI (Consistoire du 30 juin 1930) cardinal-prêtre 
avec le titre des Saints-Boniface et Alexis ; mort à Rio 
de Janeiro le 17 octobre 1942 et enseveli dans l’église 
du Cœur-Eucharistique de Jésus à Rio. 

13. Le cardinal ARTHUR Hinsiey, né à Selby au diocèse 
de Leeds le 25 août 1865, prêtre en 1893 ; archevêque 
titulaire de Sardes (1930), visiteur apostolique en 
Afrique anglaise et délégué apostolique ; transféré 
‘à l’archevêché de Westminster en 1935 ; créé par Pie XI 
(Consistoire du 13 décembre 1937) cardinal-prêtre avec 
rte de Sainte-Suzanne ; mort à Londres le 17 mars 

144, Je cardinal HERMÉNÉGILDE PELLEGRINETTI, né 
à Camajore au diocèse de Lucques le 27 mars 1876, 
prêtre en: 1898, élu en 1922 archevêque titulaire d’Adana 
et nommé nonce en Yougoslavie ; créé: par Pie XI 
(Consistoire du 13 décembre 1937) cardinal-prêtre avec 
le titre de Saint-Laurent in Panisperna ; mort à Rome 
le 29 mars 1943 et enseveli dans l’église collégiale de 
Camajore. ‘ 

15. Le cardinal FRÉDÉRIG CATTANT AMADORI, né à Mar- 
radi au diocèse de Modigliana le 17 avril 1856, prêtre 
le 5 octobre 1879, secrétaire du tribunal de la Signa- 
ture apostolique et auditeur de Sa Sainteté ; créé par 
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Pie XI (Consistoire du 16 décembre 1935) cardin 
diacre avec le titre de Sainte-Marie in Aquiro ; m4 
à Rome le 11 avril 1943 et enseveli dans l’église paro! 
siale de Marradi. : a || 
16. Le cardinal FRANÇOIS D’ASSISE VIDAL Y BARRAQUA| 
né à Cambrils au diocèse de Tarragone (Espagne) | 
3 octobre 1868, prêtre en 1899 ; élu en 1913 évêque tit 
laire de Pentacomia, promu archevêque de Tarragql 
en 1919 ; créé par Benoît XV (Consistoire du 7 m: 
1921) cardinal-prêtre avec le titre de Sainte-Sabi | 
mort à Fribourg (Suisse) le 13 septembre 1943 et en 
veli à la Chartreuse de La Valsainte (Suisse). 
17. Le cardinal VINCENT LA Puma, né à Palerme | 
22 janvier 1874, prêtre en 1896 ; secrétaire de la Cal 
grégation des Religieux ; créé par Pie XI (Consisto: 
du 16 décembre 1935) cardinal-diacre avec lé titre .@ 
Saints-Cosme et Damien ; nommé fin décembre 19 
préfet de la Congrégation des Religieux ; mort à Ro 
le 4 novembre 1943 et enseveli au Campo-Verano ! 
Rome. 4 
18. Le cardinal CHARLES CREMONESI, né à Rome 
4 novembre 1866, élu en 1921 archevêque titulaire |} 
Nicomédie et aumônier secret de Sa Sainteté ; ! préil] 
nullius en 1926 du sanctuaire de Sainte-Marie du Tr{|| 
Saint-Rosaire à Valle di Pompéi ; créé par Pie {|| 
(Consistoire du 16 décembre 1935) cardinal-prêtre a | 
le titre de Saint-Laurent in Lucina ; mort à la Cité {|| 
Vatican le 25 novembre 1943 et enseveli dans la ba} 
lique de Saint-Laurent in Lucina, EE | 
19. Le cardinal GuIzLAuME O’ConNeErt, né à Lowel {|} 
diocèse de Boston le 8 décembre 1859, prêtre en 188} 
élu en 1901 évêque de Portland, puis archevêque ti 
laire de Tomi et coadjuteur de l’archevêque de Bost 
lui succède en 1907 ; créé par Pie X (Consistoire 
27 novembre 1911) cardinal-prêtre avec le titre ||] 
Saint-Clément ; mort à Boston le 22 avril 1944 et en 
veli au Séminaire de Boston. 4 
20. Le cardinal Louis MAGLIONE, né à Casoria au d 
cèse de Naples le 2 mars 1877, prêtre en 1901, élu || 
1918 archevêque titulaire de Césarée de Palesti 
nommé (1920) nonce en Suisse, puis en 1926, noi 
à Paris ; créé par Pie XI (Consistoire du 16 décemAl| 
1935) cardinal-prêtre avec le titre de Sainte-Pudd]|] 


| 
! 


| 
| 
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siastiques extraordinaires (1938) et secrétaire d'Etat |} 
Sa Saïnteté (1939) ; mort à Casoria le 22 août 1944/} 
enseveli dans l’église collégiale et paroissiale de Sail 
Maur, Abbé, à Casoria. & |. 
21. Le cardinal JUSTINIEN-GEORGES SERÉDI, Bénédic} 
né à Deaki, archiabbaye nullius de Saint-Martin {|| 
Pannonie (Hongrie), le 23 août 1884, prêtre en 1908, | 
archevêque d’Esztergom et prince-primat de Hongrie 
1927 ; créé par Pie XI (Consistoire du 19 décem 
1927) cardinal-prêtre avec le titre des Saints-Amd 
et Grégoire au Caelius ; a organisé (mai 1938), 
XXXIVe Congrès eucharistique international à Budapesi| 
mort en captivité (il avait été déporté par les na 
le 29 mars 1945. rer : || 
22, Le cardinal ADOLPHE BERTRAM, né à Hildeshel 
(Allemagne) le 14 mars 1859, prêtre en 1881, élu 
avril 1906 évêque d’Hildesheim, transféré à l’évêché 
Breslau le 27 mai 1914 ; créé cardinal-prêtre et rése1] 
in petto par Benoît XV (Consistoire du 4 décembre 19%] 
publié dans le Consistoire du 15 décembre 1919, } 


le titre de  Saïinte-Agnès hors les Murs ; deven: 
13 août 1930 le premier archevêque de Breslau ; m{ 
le 6 juillet 1945 à Breslau. ee | 
23. Le cardinal Josepm Mac Rory né à Ballygawi 
au diocèse d’Armagh (Irlande) le 19 mars 1861, prék 
en 1885 ; élu évêque de Down et Connor le 9 ad 
1915, promu archevêque d’Armagh et primat d’Irlari 
le 22 juin 1928; créé par Pie XI (Consistoire || 
16 décembre 1929) cardinal-prêtre avec le titre {|| 
14 


Saint-Jean Porte Latine ; mort le 13 octobre 
à Armagh. sl 


— Notre sacerdoce, par l’abbé GEoRnGEes LEMAITRE, secil 
taire général de la Société du Cœur de Jésus. | 
Vol. in-8°, 260 pages, Desclée de Brouwer, Paris, 1 


Cet ouvrage se recommande spécialement à l’att | 
tion des prêtres et des futurs prêtres. Son but 
de les aider à mieux connaître et à mieux w 
leur sacerdoce. L'auteur y étudie le sacerdoct | 
Christ, puis le sacerdoce du prêtre en lui-ménil 
dans ses effets de grâce, dans ses exigences, etc. s 
diverses questions sont traitées avec clarté, pr 
sion et profondeur, dans la pleine docili | 
pensée et à l’enscignement de l'Eglise, Avec FA 


Mgr Guerry, qui a honoré d’une préface 
quable travail, il faut souhaiter qu’il trouve au 
du clergé l’accueil très favorable qu'il mérite 
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Les vœux du Corps diplomatique 
_ au chef du Gouvernement 
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La réception du Corps diplomatique, à l’occasion de 
a présentation des vœux de nouvel an, a eu lieu le 
er janvier, avec le cérémonial d'usage, à l’hôtel de la 
ue Saint-Dominique. 

La réception « commencé à 10 h. 45, après l’arrivée 
les ambassadeurs et des ministres auxquels les hon- 
eurs ont été rendus. Le doyen du Corps diplomatique, 
. Exc. Mgr Angelo Roncalli, Nonce apostolique, a pro- 
oncé le discours suivant : 


MONSIEUR LE PRÉSIDENT, 


L’an dernier, quand j’eus l’honneur de vous 
dresser le salut du Corps diplomatique (1), c'était 
Our vous qui nous receviez dans cette salle, et 
our nous qui venions vous offrir nos vœux, la 
remière rencontre. L'expérience de ces douze mois 
assés dans votre sillage, en vous suivant avec 
ette sympathie que chacun de nous nourrit pour 
otre personne et pour la noble et chère terre de 
rance que nous avons appris encore à mieux 
onnaître, nous est un motif de joie commune et 
n encouragement, en dépit des quelques nuages 
ui traversent encore l'horizon international, 
regarder en avant avec un cœur plein d’espoir 
n l’avenir. 

La confiance du peuple de France qui, par 
intermédiaire de ses légitimes représentants, 
est, à deux reprises, solennellement affirmée sur 
otre nom, est une manifestation de dignité et de 
uissance parce qu’elle est une affirmation de 
unité des buts et des efforts en vue du bien 
mmun. Grand honneur pour la France et 
xemple édifiant pour les autres nations. 

Cette unité réalise le premier des trois termes 
e l’aphorisme célèbre qui exprime à merveille les 
iractéristiques de toute bonne organisation 
>ciale : in necessariis unitas, in dubiis libertas, 
1 omnibus charitas. 

Après la guerre atroce, qui a jeté les unes contre 
s autres races et nations, entraînant après elle 
n cortège inévitable de ruines et de souffrances 
ai durent encore, cette union des volontés réso- 
les à la reconstruction spirituelle et matérielle 
a monde est déjà un présage réconfortant d’heu- 
UX succès. 

A cette union ne s’opposent pas les divergences 
> vues ni la liberté des discussions au sujet des 
oyens et des remèdes les plus propres à l’éta- 
issement du bien commun, lorsqu'elles sont 
rigées, comme c’est le cas, avec loyauté et cour- 
isie. 

Le principal facteur de cette unité est surtout 
1 haut esprit de compréhension et de respect 
utuel fondé sur le sentiment de l’universelle fra- 
rnité humaine et chrétienne. 

Monsieur le président, dans la lumière sereine 
cette juste doctrine qui a inspiré tant et de si 
agnifiques manifestations du génie français, au 
urs des siècles et un peu sur toutes les plages 
| monde, je me réjouis de l’honneur qui m'est 
servé de vous offrir pour la deuxième fois les 
eux du Corps diplomatique, au commencement 
_ la nouvelle année, Cette fois encore, comme 
ujours, tels qu’ils sont dans tous nos cœurs, ils 
rrespondent — nos vœux — à un appel vers le 
omphe sur cette terre de la vérité et de la 
ix, dont un commandement divin nous impose 
culte et l’amour. 

En terminant, Monsieur le président, voulez- 
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vous me, permettre une allusion tout intime qui 
sort du cadre de cette réunion de pur style diplo- 
matique, mais qui répond cependant au sentiment 
de chacun d’entre nous ? Dans quelques jours, la 
porte de votre maison s’ornera d’une belle cou- 
ronne de fleurs d'oranger. Nous nous arrêtons à 
son seuil, dans le respect de la sereine et joyeuse 
intimité de votre famille. Mais vous voudrez bien 
consentir à ce que, par delà le rite sacré qui scelle 
dans les personnes de votre fille bien-aimée et 
de son futur époux l’union de la grâce et de la 
force française, nous, nous aussi, nous lancions 
nos vœux de fête, pour votre joie paternelle, Mon- 
sieur le président, pour celle de la compagne 
bénie de votre vie, et pour le bonheur des nou- 
veaux époux. 

En regardant leurs fronts couronnés de la fraî- 
cheur de la jeunesse et de l’ardeur de l’espérance, 
nous aimons à saluer en eux la France entière 
qui se renouvelle, en reconstruisant ses foyers et 
en en allumant de toutes parts de nouveaux, pour 
intensifier la vigueur, pour multiplier ses fils des- 
tinés à maintenir dans le monde la noble et glo- 
rieuse tradition de civilisation et d’honneur de 
leurs pères et de leurs aïeux (1). 


RÉPONSE DU GÉNÉRAL DE GAULLE 


MONSIEUR LE NONCE, 


Je vous remercie des vœux que vous venez de 
m’exprimer au nom des représentants accrédités 
‘auprès du gouvernement provisoire de la Répu- 
blique. 

Le témoignage que vous avez bien voulu rendre 
au vaste effort de redressement accompli en ce 
moment par le peuple français, m'a été particu- 
lièrement sensible. 

Votre sagacité n’aura pas manqué d’observer 
que cet effort ne vise à rien moins qu’au renou- 
vellement de la France sans nullement, et bien au 
contraire, renoncer à ses traditions. Au milieu 
d’un monde qui cherche à compenser par de 
fécondes transformations les cruelles blessures que 
lui a infligées une guerre sans exemple, la France, 
une fois de plus profondément éprouvée, entend 
donner à sa reconstruction le caractère du progrès. 

Cet effort ne va pas sans peine et la nouvelle 
année comportera encore maintes épreuves. La 


France, cependant, poursuit sa carrière parce 
qu’elle sait combien sa grandeur importe au 
monde, Tandis que les peuples s’interrogent 


devant de nouveaux instruments de puissance, qui, 
comme les précédents, peuvent servir aussi bien 
au bien qu’au malheur des hommes, c’est un mes- 
sage de raison et d'humanité qu’elle ne cessera de 
faire entendre d’une voix de nouveau assurée, 
Que Votre Excellence et tous les chefs de mis- 
sion qui l’accompagnent veuillent bien recevoir 
à leur tour les vœux profondément sincères que 
je forme pour le bonheur personnel des souve- 
rains et chefs d'Etat qu'ils représentent, ainsi 
que pour la prospérité de leur pays, dont l'effort 
commun doit, désormais, organiser la paix, 


(1) Le Nonce apostolique fait ici allusion au mariage de 
Mille Elisabeth de Gaulle, fille du président du gouver- 
nement provisoire de la République, avec le chef d’escadron 
Alain de Boissieu. Ce mariage a été célébré le jeudi 3 jan- 
vier 1946 dans la chapelle du couvent des Pères mission- 
naires de Notre-Dame de Sion, à Paris. 
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Devant les problèmes de l'heure, que pense l'Eglise ? 


Cette brochure contient les deux déclarations de l’As- 
semblée des cardinaux et archevéques de France, des 
95 février 1945 et 13 novembre 1945. Une brochure 
14 X 20, 48 pages. Prix : 15 francs ; port : 3 francs. 

MAISON DE LA BONNE PRESSE, 5, RUE BAYARD, PARIS-8e. 
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ASSEMBLÉE NATIONALE CONSTITUANTE 


Liste des élus par département 


La présente liste, comprenant les départements 
de l’Ain à J’Yonne, ainsi que les colonies, a été 
dressée d’après les rapports d’élections remis à la 
présidence et examinés par les bureaux de l’As- 
semblée constituante, (Cf. Journal Officiel, débats 
de l’Assemblée constituante, 7. 11. 45 au 1. 1. 46.) 

Le premier chiffre entre parenthèses, suivant 
l'indication du département, est celui du nombre 
des électeurs inscrits ; le second, le nombre des 
votants ; le troisième, en romain, le nombre de 
sièges à pourvoir. 

Le chiffre qui suit l’indication du parti est celui 
du nombre de voix obtenu par la liste portant cette 
étiquette, les noms sont ceux des élus du même 
parti. 

Dans cette liste m'ont été retenus que les partis 
ayant des élus ; néanmoins, nous avons indiqué le 
chiffre des voix obtenues lorsqu'un des trois partis 
majoritaires Mouvement républicain populaire 
(M. R. P.), Socialistes (S. F. I. O.) ou Communistes 
(Com.) n’avait pas d’élu dans le département, 

Nc Referendum du 21. 10. 45, D. C., t. XLII, 
c. 846. 


AIN (190 665 ; 143 871 — IV) : M. R. P. 46958, Pierre 
DOMINJON. — Com, 41011, Henri BOURBON. — 
S. F. I. O. 27 995, Joseph CHATAGNER. — Rép. rad. et 
rad.-soc. 24 531, Tony RÉVILLON. 

AISNE (267 048 ; 219 147 — VI) : Com, 75 446, Adrien 
RENARD, René THuILLIER. — S$S, F. I. O. 57 170, Pierre 
BLrocx, Elie BLoNcOURT. — Un, nat. 35 998, Charles 
DESJARDINS. — M. R. P, 35106, Mme Marie-Hélène 
LEFAUCHEUX. 

ALLIER (248 620 ; 190 679 — V) : S. F. I. O. 69 371, 
Henri RiIBiÈèrRE, Marcel PouyET. — Com. 68 778, Roger 

} GINSBURGER dit Pierre VicLoN, Henri VÉDRINES. — 
M, R. P. 35 854, Jean-P. GIRAUDOUX. 

BASSES-ALPES (56 753 ; 42970 — II) : S. F. I. O. et 
U. D. S. R. 17 221, Camille REyYMOND. — Com. 13 168, 
Pierre GIRARDOT. 

HAUTES-ALPES (57 515 ; 41723 — II) : Un, paysanne 
11754, Louis RicniEr. — Com. 11 370, Gaston Jura. 
MUR. P. 11152: SF. L'Q,,:6594 

ALPES - MARITIMES (237 544 ; 194068 —  V) : 
Com, 71288, Virgile Barez, Henri POURTALET, Jean 
LAURENTI. — Un. rép. 39804, Jean MÉDECIN. — 
S. F. I. O. 32939, Alexandre: ROUBERT. — M, R. P. 
17 082. 

ARDECHE (172 941 ; 137 168 — IV) : Liste républicaine 
liberté, concorde, progrès social 41 988, Paul RIBEYRE, 
Joseph ALAUZEN. — Com. 36 457, Roger ROUCAUTE. — 

IS, F,. I: O. 24975, Edouard FROMENT. —- M. R. P. 
20 822. 

ARDENNES (149 484 ; 121 278 — IV) Com. 37 863, 
Pierre LarePPe, Jules Mouron. — S. F, I. O. 36 163, 

| Jacques Bozzr. — M. R. P. 26 913, René PENoy. 

ARIEGE (103 683 ; 76 267 — III) : Com. 25 265, Pierre 
PouMADÈRE. — $S. F. I. O. 24 896, Jean DurRoux. — 
Rad, et rad.-soc. 14725, Georges GALY-GASPARROU. — 
M. R: P. 10373. 

AUBE (140 664 ; 113179 — IV) : Rés. antifasciste et 

* ren. rép. 37290, André Murrer, Henri RoULoN. — 
S. F, L O. 32765, Germain-D. RINCENT. — Com. 31 465, 
Raymond Guyor. — M. R. P. 5 217. 

AUDE (166 515 ; 129 986 — IV) SUB PE NO NCH 11002 
Georges GuiLLE, Marius Lacrorx. — Com. 33741, 
Joseph CERNY. — M. R. P. 22 354, Albert Gau. 

AVEYRON (205 154 ; 161 820 — IV) : Rép. de déf. 
agr. 52 505, Joseph Basrine. — S. F. I. O. 32 759, Paul 

| RAMADIER. — M. R. P. 31 384, Jean SorrNHAC. — Un. 
rép. et résist. 27 031, Guy-Marie DE Boysson. 

BOUCHES-DU-RHONE : re cire. (344 293 ; 300 284 — 
IX) : Com. 122 096, François BILLOUxX, Jean CRISTOFOL, 
Mme Raymonde NÉDELEC, Paul (CERMOLACCE. — 
S. F. I. O. et U. D. S. R. 74256, Gaston DEFFERRE, 
Francis LEENHARDT, Mme Irène IAURE. — M. R. P. 
59 979, Alexandre CHAzEAUx, Mme Germaine Porxso- 
CHAPUIS, 

—# 2 cire, (156 791 ; 127 731 — IV) : S. F. I. O. 51 874, 
Félix Gouin, Max JUVÉNAL. — Com. 41966, Adrien 
MOUTON, — M. R. P. 27 235, Raoul FraANcou. 
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CALVADOS (221 745 ; 175732 — V) 3 324 
Jean-Marie Louvez, Georges LEMARCHAND, Philip} 
Livry-Levez. — Concorde rép. 29 022, Joseph Lanreil 
— $S, F. I. O. 25 028, Adrien Ropmé. — Com, 20 933. | 

CANTAL (121 756 ; 89923 — III) : Rép. d’action pa 
sanne et sociale 30182, Camille LAaURENS (1). | 

| S. F. I. O. 28519, Maurice MonTEL., — Com. 16 53{| 
Clément LAVERGNE. 

CHARENTE (203 908 ; 156542 — IV) : 
Jean PRONTEAU. — S. F. I. O. et U, D. S. R. 28 664] 
Augustin MAURELLET. — M. R. P. 24368, Jacqué 
FurAuD. — Un. résist, 20 721, Pierre CHABANNE. 


CHARENTE-MARITIME (256 287 ; 176749 — NV) | 
S. F. I. O. 48438, Roger FARAUD, André MAUDET. | 
Com. 35 290, Georges GOsNaT. — M. R. P, 33 382, Piert| 
TRUFFAUT, — Conc. rép. et pays. 31788, Christia 
VIELJEUX. , | 

CHER: (188 273 ; 151 391 — IV) : Com. 54850, Hen | 
LozerAy, Marcel CHERRIER. — M, R. P. 39 828, Dani! 
Boispon. — S. F. I. O. 31 870, Lucien CoFFin. | 

CORREZE (175 216 ; 133 877 — IV) : Com. 52057, Cl} 
ment CHAUSSON, Jean Goupoux. — $. F, I. O. 32 424) 
Marcel CHAMPEIX. — M. DR. P. 29072, Edmor 
MICHELET. 


CORSE (158 685 ; 96 749 — IV) : Un. rad. et soc, 35 261} 
Paul Gracogsr, Adolphe Lanpry. — Union rép. | 
rés, 30973, Arthur GIovONI. — Un. rép. 
16 300, Jacques Gavinr. — S. F. I. O. 13 015. | 

COTE-D’OR (206 360 ; 166 512 — IV) : Un. dém. et soi] 
79 683, chanoine Kir, Marcel RoCLORE. — S, F. I. (| 
56 754, Jean Bouney, Claude Guxor. — Com. 20 66! 

PEN SR APS 60 il 

COTES-DU-NORD (341 752 ; 274259 — VII) : ; 
88 609, Henri BoureT, Honoré MicHArRD, Mlle Mari || 
Madeleine DieNescH, — Com. 72786, Marcel Hamo 1} 
Guillaume Dante. — S. F. I. O. 57 215, Yves HENRI 
— Rés. rép. et soc. 48 350, René PLEVEN. || 

CREUSE (137 906 ; 94 638 — III) : Com. 30 734, Augus/} 
TourTAUD. — S. F. I. O. 26 012, Roger CERCLIER. | 


UD SR: 25 952, MaïLLAUD, dit BOURDAN (Pierre). 


DORDOGNE (259 027 ; 189560 — V) : Soc. de 1} 
Rés. 62780, Robert Lacoste, Jean Worms dit GE 
MINAL. — Com. 55 820, Yves PÉRON, Lucien DuTAR 
— Rép. rad.-soc. 35279, Yvon DELBoSs. — M. KR. 1! 
26 744. | 

DOUBS (171 605 ; 138522 — IV) Un. nat. rép. 4 
soc. 46759, marquis Roland-François DE Mousriei| 
Auguste JOUBERT. — S. 

— Com. 
22 782. 


F. I. O. 36712, Jean Miio!l! 
24174, Léon-Valentin Nico. — M. R | 


d 4 
F. I. O. 19 88] 

Marius MouTET, | 

EURE (184 521 ; 148 600 — IV) : Rép. indép. 29 83/1 
Albert FORCINAL. — $S. KF. I. O. 25 252, Augustil]l 
AZEMIA. — Com. 24 058, Paul GREFFIER dit Roger Vrv À 

| — Rad.-soc, 23 532, Georges CHAUVIN. — M. R. 
23 400. 

EURE-ET-LOIR (155 464 ; 125 342 — IV) : En 
rép. 31837, Pierre Jury. — Com. 24748, Maurid}, 
GENEST. — Rass. rép. dém. 23 540, Maurice VrOLLETTII] 
— S$S, F. I. O. 23 296, Emile Vivier. — M. R. P. 17 47] 

FINISTERE (482 615 ; 373 900 — IX) : M. R. P. 126 800 
André CoLiN, André MonTEïz, Antoine Vourc’nx, Emma 
nuel FouyEer. — Com. 81 628, Pierre HERVÉ, GabriAll 
Pauz. — S. F. I. O. 78601, TANGUY-PRIGENT, Jean 
Louis ROLLAND. — Un, rép. nat. 386123, Jean Croua«A | 

GARD (232 501 ; 187100 — V) : Com. 64535, Gabrid] 
RoucauTE, Mme Gilberte Roca. — S. F. I, O. ‘4 
U. D. S. R. 56 494, Georges BRUGUIER, Paul BECHARI 

it — M. R. P. 39947, Edouard TrIBAULT. | 

HAUTE-GARONNE (311 672 ; 236 649 — V) : S.F, I. a 
80 338, Vincent AURIOL, Gilbert Zaxsas. — Com. 59 32 
Jacques GRÉsA, Mile Marcelle RumMEeau. — M. R. 

47 191, Pierre Dumas. 


GERS (118 617 ; 78 715 ——:IIL) : S. VF. I. D." 29224 
Alexandre BAURENS. — +-R. P. 19334; Fernan 
AUROUX, — Com. 14 405, Edmond CASTERA. 4 

GIRONDE (520 743 ; 383 742 — IX) : S. F. I. O. 135 90 
Fernand AUDEGUIL, Plerre GuizLer, Gaston CABANNE 
Jean-Raymond Guyon. — Com. 60 075, Marc Duru 


(1) M. Laurens n’a pas été validé pe le 2 bureau € 
Vexamen des pouvoirs (cf. J. O., Débats, 12. 12. 41 
p. 212-213) ; son élection a été annulée par l’Assemblé 
nationale consultative le 20. 12. 45 par 252 voix cont 
4 sur 256 votants. FN SE 


| 


” 
* 


3 À 
4 
Charles LAHOUSSE. — Un. rép. 60 035, Jules RAMARONY, 
Emile GELLIE. — M. R, P, 57 645, Henri TEITGEx. 


HERAULT (269 436 ; 211 816 — VI) : Com. 63 144, Raoul 
CaLAs, Antonin GRos, — M, R. P. 48 511, Paul Cosrr- 
FLorEt, Joseph AUSSEr. — S. F, I. O. 48 373, Jules 
Mocx. — Rad.-soc. 30 761, Vincent BaAD1E. 


ILLE-ET-VILAINE (357 558 ; 282535 — VII) : M. R. P. 
117 490, Pierrc-Henri TEITGEN, Alexis MEHAIGNERIE, 
- Mlle Renée PRÉVERT, Georges COUDRAY, — S. F. 1. O. 
53905, Albert AUBRY. — Ent. rép. 52169, Jules 


RuPIED. — Un. rép. et rés. 35182, Emmanuel D’ASTIER 
: DE LA VIiGERIE (1). 


INDRE (171 331 ; 127 444 — IV) : Com. 35 090, Marcel 
PEYRAT. — S. F, I. O. et M. L. N. 27 642, Raoul Par- 
PAIS. — M. R. P. 25173, Louis CHEVALLIER. — Rad.- 

- soc. 18957, Edouard RAMONET. 

INDRE-ET-LOIRE (218 674 ; 169999 — V) : M. R, P. 

56663, Joannès Dupraz ; Raymond Moussu. — S$S. F. 
I. O. 52804, Jean MEUNIER, André QUÉNARD. — 
Com. 35585, Jean GUILLON. 

[ISERE (351 704 ; 262 550 — VI) : M. R. P. 85 781, Henri- 
Louis GRIMAUD, Jean TERPEND-ORDASSIÈRE, Jean Novar. 
— Com. 71447, Joanny BErrioz, André DurFouR, — 

- S. F. I. O. 52 487, Lucien Hussez. 


JURA (138 651 ; 109240 — III) : M. R. P. 38 013, 
Charles VIATTE. — Com. 31 637, André BARTHÉLÉMY. — 
S. F. I. O. 20 213, Jean CounrrToïs. 


LANDES (172 861 ; 126 759 — IV) : S. F. I. O. 59 599, 
Charles LAMARQUE-CANDO, Marcel Davip, — M. R. P. 
+ 642, Joseph DEros pu Rou. — Com. 20 232, Félix 

ARCIA, 


LOIR-ET-CHER (157 067 ; 125 534 — IV) : S. F. I. O. 
_ 30554, Robert MAUGER. — Com. 30 075, Bernard Pau- 
MIER. — M. R, P. 28 798, Gabriel CHEVALLIER. — Déf, 
rép. 26 866, Robert BRUYNEEL. 

LOIRE (382 485 ; 305 345 — VII) : M. R. P. 128 604, 
. Georges BrpauLT, Claude MonT, Barthélemy Orr, Clau- 


€ Questions 


dius MouniER. — Com. 88900, Marius PATINAUD, 
ue DENISE BASTIDE. — U. D, $S. R. 44593, Eugène 
ETIT. 


HAUTE-LOIRE (155 418 ; 121 694 — IV) : Un. rép. d’act. 
soc. et pays. 66576, Paul ANTIER, Noël BARROT, Jean 
DEsHoRSs. — Com. 21 446, Gaston BIscARLET. — Un. 

_ dém. et soc. 18 013. — Coalition rép. 12 484. 

LOIRE-INFERIEURE (411 641 ; 324 459 — VIII) : Un. 

. nat. et rép. 119 522, Louis AUDIBERT, Olivier De SEs- 


MAISONS, colonel FÉLIX, — $S. F,. I. O. 60 240, Clovis 
CONSTANT, Jean-Baptiste GUITTON. — M. R. P. 49 465, 
_ Edouard Morsan. — Com. 36 011, Henri GOuGE. — 


_ Rad. et rad.-soc. 30 701, André Monrce. 
LOIRET (217 905 ; 173911 — V) : Com, 40133, Albert 


R1GAL. — M. R. P. 39 044, Pierre GABELLE. — S. F. I. O, 
80 169, Pierre SEGELLE. — Rad. et rad.-soc. 22 590, 
_ Pierre DEZARNAULDS. — U. D. S. R. 20 604, Pierre 


CHEVALLIER. L 
LOT (108 746 ; 83264 — III) : M. R. P. 20625, Abel 
Bessac, — Com. 20 572, Henri THAMIER. — S$S. F. I. O. 
18 705, Georges ARCHIDICE. 
LOT-ET-GARONNE (158 087 ; 
_ 88 684, Hubert RuFFE. — M. 
CORAT. — S. F. I. O. 27 541, 
LOZERE (63 203 ; 48 901 — II) : M. R. P.:25 600, Jean 
- MAzez. — Liste rép. 21 641, Gilbert DE CHAMBRUN. 
MAINE-ET-LOIRE (311 993 ; 241 442 — VI) : M, R. P. 
- 74383, Charles BARANGÉ, Joseph Le SCIELLOUR, Joseph 
. BarnBARY. — S. F. I. O. 48 853, Auguste ALLONNEAU. — 
Ent. rép. 45 636, Bernard .HuET. — Un. gaul. 31 737, 
_ Etienne DE RAULIN-VARANGOT, — Com. 21 860. 
MANCHE (258 981 ; 194453 — VI) : M. R. P. 91 632, 
Raymond LAURENT, Maurice Lucas, Etienne FAUVEL, 
Paul GurzBentr, — S. F. I. O. 37 018, René SCHMITT. 
_— Unité rép. 31404, Joseph LEecAcHEUx. — Com. 
10 344. 
MARNE (230 347 ; 180 270 — V) : M. R. P. 74 367, Pierre 
_ ScHNEITER, René CHARPENTIER. — Com. 55 812, Marcel 
PRENANT, Alcide BENOIT. — S. F. I. O, 45 238, Lucien 
 DRAvVENY. $ 
HAUTE-MARNE (113 320 ; 89 703 — III) : M. R. P. 
32298, Emile Marre. — Com. 18 920, Marius CARTIER. 
_— S. F. I. O. 17 327, Raoul LAURENT. 
MAYENNE (160 530 ; 130 003 — IV) Ent. rép 39 641, 
_ Henri Bouvier O’COTTEREAU, — Un. rép. et soc. d’act. 


118 341 — III) : Com. 
R. P. 32791, André Les- 
ARRÈS-LAPOQUE. 


. (1) L'Humanité (8. 11. 45) publiant la liste des élus du 
Darti communiste la fait suivre de ces lignes : « Il con- 
vient d'ajouter les six apparentés suivants Emmanuel 
d'Astier de La Vigerie, etc. », du groupe des républicains 
st résistants (8 membres, voir plus loin cette liste). 


Actuelles » 
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pays. 25 022, Jacques SOUSTELLE. — M. R. P. 22 381, 
Robert BURON, — Liste soc.-com. 19993, Camille 
LHUISSIER. 


MEURTHE-ET-MOSELLE (295 221 ; 238521 — VI) : 
S. F. I. O. 50 627, René PErTEeRs, Pierre-Olivier Lapte. 
| — Act. rép. lorraine, Robert Kazis. — M. R. P. 41 817, 
abbé PIERRE-GROUÈS. — Un. rép. et Rés. 38 731, Mau- 


rice KRIEGEL-VALRIMONT. — Un. nat. dém. 37 112, 
Louis MARIN. 
MEUSE (116 093 ; 93852 — III) Un. patr. et rép. 


30 702, Louis JACQUINOT. — M. R. P, 28 597, Jean Vuit- 


LAUME, — S, F, I. O. 19054, Georges FizaAINE. — 
Com. 12 711. 
MORBIHAN (319 547 ; 242 023 — VII) : Rép. pop. et 


pays. 129996, Ernest PEZET, Paul Inuerz, Denis LE 
BERRE, Mme Marie TEXIER-LAHOULLE. — S. F, I. O. 
41 434, Jean LE CoUTALLER. — Com, 35279, Louis 
GUIGUEN. Un. .rép. rad. et rad.-soc. 28014; 
Alphonse Rio. 


MOSELLE (315 216 ; 243 871 — VII) : Ent. rép. 103 264, 
Robert SCHUMAN, Robert SÉROT, Jules THirIET, Emile 
ENGEL. — Un. gaul. 63134, Alfred KRrIEGER, Jacques 
BAUMEL. — Com. 47 143, Pierre MuLLER. — S. F, I. O. 
30 479. 

NIEVRE (163 615 ; 127 406 — IV) : Com. 41 086, Louis 
BERNARD, Mme Germaine FRANÇOIS. — M. R. P. 32 124, 
André BÉRANGER. — S$S. F. I. O, 30 479, Léon DaAGaIn. 

NORD =: 176 cire. (142 312": 110 719» IV)" :2M RP. 
86 320, Hector LeGry, Maurice I00S (1). — S, F. I ©. 
29 342, Marcel Darou. Voix du Nord 24 897, Jules 
Houcxe. — Com. 17 295. 

— 2e circ. (516 394 ; 460 195 — IX) : M. R. P, 186 557, 
Maurice SCHUMANN, Robert PRIGENT, Robert PouILre, 
Jean COURTECUISSE, — S. F. I. O. 124 360, Augustin 
LAURENT, Denis CORDONNIER, Mme Rachel LEMPEREUR. 
— Com. 113216, Arthur RAMETTE, Eugène Doyen. 


— 3e circ. (498 089 ; 435 055 — IX) Com. 159 623, 
Henri MarTter, Arthur MusMEAUx, Mme Emilienne 
GALICIER, Adonis BRICHOT. — $S. F. I. O. 133 674, 


Eugène THomas, Raymond GERNEZ, Mme Madeleine 
Léo LAGRANGE. — M. R. P. 87 396, Paul Gosser, Emile 
| Bocquer. 


OISE (228 443 ; 193887 — V) Com. 
MercIER, Mme LÉVEILLÉ née Jeanne ASSASSIN. — 
S. F. LIL O. 47504, Jean BionNpi. — Rép, d’Un. 
pat. 38 699, Jean LEGENDRE. — M. R. P. 28 549, Eugène 
DELAHOUTRE. 


ORNE (167 111 ; 131 554 —— IV) : M. R. P. 55 805, Louis 
TERRENOIRE, Raymond COoUDER. — Rép. rénov. écon. 
et agric. 21903, Jacques ROULLEAUX-DUGAGE. — 
Action rép. et soc. 21 591, Ernest VOyER. — Un. rép. 
et de déf, laïque, 13 342. — S. F. I. O. 11 175. 

PAS-DE-CALAIS dre circ. (226 685 ; 178656 — V) :: 
M. R. P. 80637, Jacques VENDROUX, Gabriel TELLIER. 
— S. F, I. O. 60525, Henri HENNEGUELLE, Abel Pou- 
LAIN, — Com. rép, et rés. 32 029, Gaston DASsONVILLE. 

— 2e circ. (420 819; 368 181 VIII) : SF. 1. 0.137 506, 
Guy Mozrer, Just EvrARD, Paul S1oN. — Com. 120 540, 
Auguste Lecœur, René CampriN, Nestor CALONNE. — 

\ M. R. P. 103 367, Jules CATorre, Louis BEUGNIEZ. 

PUY-DE-DOME (312 501 ; 232 347 — VI) : Unité rép. et 
rés. (mouv. unis de la résis. franc. et du parti com.) 


57 290, André 


57233, Pierre BEsserT, Jean CURABET. — S. F. I. O: 
53 214, Adrien MaBruT, Francis Dassaup. — Rad.-soc. 
et soc. ind. 45 524, Alexandre VARENNE. — Ren. rép. 
et act. pays. 42 246, Jacques Banpoux. — M. R. P. 
24 203. 


BASSES-PYRENEES (258 761 ; 199923 — V) : Act: rép. 
et soc. 101660, Pierre CHEVIGNÉ, Pierre ETCHEVERRY- 


AINCHART, Jean-Louis TiNAuD. — Com. 36277, Albert 
Mona. — Rass. soc. et dém. 36256, Maurice DErom- 
SorBé. 


HAUTES-PYRENEES (128 319 ; 91 368 — III) : M. R. P. 
26 310, Charles D'ARAGON, — Rad. et rad.-soc. 22 469, 
Paul BARATGIN. —— Com. 20936, Jean Touras — 
S. F. I. O. 17 849. 

PYRENEES-ORIENTALES (138 528 ; 108472 — II) : 
Com. 42612, Léopold FIGuÈREs. — S. F, I. O. 40 771, 

| Lours NoGuËres. — Rad. et rad.-soc. 23 229, François 
DELCos. 

BAS-RHIN (421 371 ; 299 614 — VIII) : M. R. P. 136 058, 
Henri Mecx, Alfred OBErRKkIRCH, Joseph Siarisr, Pierre 


PFLIMLIN, Albert ScamirT. — Un. dém. de rénov. 
franc. 48 310, René CaprTANT. — Un. dém. et soc. de 
la rés. 39943, Marcel NAEGELEN. — Un. com. rép. de 


la ren. franc, 38 714, Marcel ROSENBLAIT. 


(1) Rappelons que M. Louis Blanckaert, maire de Worin- 
houdt, premier candidat de la liste M. P. pour la 
première circonscription Dunkerque-Hazebrouck, est décédé 
le jour même de son élection, le dimanche 21 octobre 1945. 


OI 


HAUT-RHIN (285 206 ; 218 400 — VI) : M. R. P. 98 796, 

M. FonNLuPrt-ESPERABER, André Bas, Joseph WASMER. 
S. F. I, O. 61 928, Jean Wacner, Edouard RICHARD. 
— Un, de la rés, 35 372, Paul Winter. — Com. 14 658, 


RHONE : 1'e cire. (341 048 ; 276 425 — VII) : Com. 
74 850, Julien ArroLDr, Auguste HUGONNIER, Mme Ma- 
thilde MÉéry, — M. KR. P. 64481, Maurice GUÉRIN, 
Joannès CHARPIN. — S. F. I. O. 49 642, André Pure. 
_— Rad. et rad.-soc. 29 410, Edouard HERRIO!T. — 
Un. des Comités rép. 27 634, Pierre BurGeor, 

1 9e cire. (166 484 ; 133 160 — IV) : M. R. P, 33110, 
Jean Persser, Albert LÉGRIVAIN dit LÉCRIVAIN-SERVOZ. 


— Com. 28261, Eugène MoNTAGNIER. — Un, rép. 
pays, et soc. 21 581, Claudius DELORME, — $, F, I. O, 
15 212. 


HAUTE-SAONE (135 014 3 107 696 — IIXI) : Un. rép. et 
rés. 34 884, Pascal CoPEAU, — Ent. rép. 33 183, Robert 
MonTILLOT. — Rad.-soc, 25 002, André MAROSELLI. — 
MER: 2.711939: 


SAONE-ET-LOIRE (329 189; 248 648 — VI) : Com. 77 113, 
Waldeck Rocnert, François MERCIER. — $S, F, I. O. 
56138, Pierre Mazuez, Louis ESGANDE, — Rép. d’act. 
soc. 39 404, Maurice BOUGRAIN, — M. R. P, 32 856, 
Roger DEVEMY. 

SARTHE (247 852 ; 195912 — V) : S. F,. I, O. 83 746, 
Christian PINEAU, Henri Lepru, Mme Marie OYoN. — 
Ent. rép, et soc. 34845, Philippe D’ARGENLIEU, — 
M. R. P. 28 866, Jean LETOURNEAU, — Com, 21 295. 


SAVOIE (140 771 ; 104364 — III) : Un. des gauches 

| 37032, Pierre Cor. — Rép. et soc. 29760, Joseph 
DELACHENAL, — Jeune Rép. 20 323, Lucien Rose. — 
S°F71, 0114 860! 


HAUTE-SAVOIE (160 415 ; 125 820 — IV) M=Rr-P: 
59 876, François DE MENTHON, Louis MARTEL. — Com. 
83506, Albert Boccagny, — S, F, I, O, 23 244, 
Amédée Guy. 

SEINE : 1er secteur (500 601 ; 441 829 — X) : M. KR, P. 
137 669, Francisque Gay, Jean CAyYEUx, Marc GERBER, 
Mile Solange LAMBLiN. — Com, 115 657, André MarrTy, 
Ambroise CRoO1ZAT, Mme Hélène SoLOMON-LANGEVIN. 
— $S. F. I. O. 99 469, Paul River, Maurice LACRoOIx. 
Parti de la liberté, 45 130, Frédéric DuPontT (1), 

— 2e secteur (522 641 ; 457 737 — X) : M. R. P. 133 702, 
Robert LECOURT, Jean-Jacques JuGLAS, Louis BouTÉ, 


Robert WETZEL. — Com. 100192, Marcel CAcin, 
Mme Julie VERMEERSCH, Henri WALLON. — $, F, I. O. 
81 516, Daniel MAYER, POUVRASSEAU. — Un. rép, nat. 


et dém. 65 323, Joseph DENAIS (2). 


— 3e secteur (550 641 ; 448 644 — X) : Com. 163 512, 


Florimond BonTEe, Georges COGNIoT, Auguste Tou- 
CHARD, Mme Denise GINOLLIN, — M. R. P. 119 472, 
Marc SANGNIER, Paul VERNEYRAS, Mme Francine 


LerFEBvRE, — S. F. I, O. 111 153, André Le TROQUER, 
Robert SALMON, Henri BARRÉ (3). 

— 4e secteur (430 722 ; 383 189 — VIII) : Com, 150 567, 
MaurICE THOREZ, Alfred MALLERET, Mme Marie-Claude 
VAILLANT-COUTURIER, Albert PETIT, — M. R. P, 99 478, 
Paul BAcON, Mme Simone RoOLLIN. — S,. F, I, O. 84 272, 
Edouard DEPREUux, Jean JURGENSEN (4). 

—] 5e secteur (408 204 ; 364148 — VIII) : Com. 144 153, 
Etienne FAJON, Alfred Costes, Mlle Rose GUÉRIN, 
Emile DuriLreurz. — M. R,. P. 98 338, Fernand Bouxou, 
Yves Facon, — S, F. I, O, 82263, Antoine AVININ, 
Albert Gazier (5), 


(1) Ont obtenu sans élus liste républicaine d’action 
sociale contre le fascisme et le communisme : 13 835 voix ; 
liste d'unité républicaine (parti radical et radical-socialiste : 
10 218 ; liste du parti communiste internationaliste : 8 113 ; 
liste monarchique de réconciliation des Français : 5 627 : 
liste du mouvement fédériste 1 692 ; liste de la misère 
et des droits de l’homme : 1 210, 

(2) Ont obtenu sans élus : liste de l’Union des républi- 
cains et de la Résistance : 18 204 ; Unité française : 17 021 ; 
Rassemblement des républicains sociaux 12 421 ; Union 
monarchiste : 7159; Concentration républicaine : 4013 ; 
Union sociale démocratique 2 242 ; Mouvement fédé- 
riste 2 1 175. 

(3) Ont obtenu sans élus : liste républicaine nationale et 
démocratique 29913 ; liste démocrate d’action civique 


et sociale : 16977 ; concentration républicaine : 16 506 : 
Réconciliation française et de rassemblement anticommu- 
niste : 12285 ; Mouvement fédériste : 2 955. 


(4) Ont obtenu sans élus : liste des radicaux indépen- 
dants et de l’alliance démocratique : 16 864 ; Entente répu- 
blicaine pour la liberté et le progrès social 11 450 ; 
Parti républicain radical et radical-socialiste : 7 761 : 
Liste socialiste indépendante de tout parti politique : 5 820. 

(5) Ont obtenu sans élus : Action démocratique contre 
le fascisme de droite ou de gauche : 19 890 ; Parti républi- 
cain radical et radical-socialiste 9 434 ;. Réconciliation 
sociale et raîliement anticommuniste : 6 972. 


« Documentation Catholique » 
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— 6e secteur (353 007 ; 315 577 — VII) : Com. 143 944] 
Jacques Ducros, Charles Ticron, Fernand GRENIEE 
Mme Madeleine BRAUN. — M. R. P. 82166, And 
ParLtieux, Eugène RiGaL. — $S. F, I. O. 60 211, Gérar! 
JAQUET (1). | 
SEINE-INFERIEURE : 17° cire. (253 044; 200 109 — VI) | 
Com. 51456, Victor MrcauT, Mlle Lucie GUÉRIN. - 
Ent. rép. 39 802, Jacques CHASTELLAIN. — S. F. I. QG 
38152, Jean CAPDEVILLE. — M, R. P. 27 343, Rogë 
DussEeAuULx. — Rad.-soc. 20 738, André MaARt1e. 
_— cire. (227195 ; 175 640 — VI) : Com. 4539 
René CANCE, Joseph HERTEL. — Ent, rép. 40 494, Pier 
CourANT, René CoTyx. — M, R. P. 30 826, Louis Six 
FRIDT, — S. F. I. O. 30 450, Jean Bio. | 


| 

SEINE-ET-MARNE (248 249; 206 980 — V) : Com. 60 15 
Laurent Casanova, André GAUTIER. — $. F, 1, O. 46 21 
Roger VeiLLarp. — M. R. P, 41 823, Henri LespËs. -]] 
Rép, rass. soc. 36 550, Michel CLEMENCEAU, | 


SEINE-ET-OISE : 1re cire. (420 173 ; 362 362 — VIII) | 
Com. 125 266, Mme Mathilde PÉRI, Antoine DEMUSOIriI! 
Robert BALLANGER. — M. R. P. 101 988, Robert BIcuE} 
Mme Germaine PEYROLES, Maurice FINET. — $, F, I, Q 
79 337, Guillaume DETRAVES, Mme Germaine DEGRON | 

— 2% cire. (430 386 ; 366 325 — VIII) : Com. 118 104 
Lucien Mipor, Charles BENOIST, Jean Ducros. | 
M. R. P. 100 142, J.-Paul PALEwsxtr, Henri BRANDEI, 
Michel Devèze. — S, F. I. O. 70 968, Pierre MÉTAYE 
Pierre COMMix. c : ; 

DEUX-SEVRES (203 912 ; 156 367 — IV) : S. F. I. 
48 094, Emile BÈCHE, Emile POIRAULT. Ent.ré 
40 803, Clovis MacouIx. — M. R. P. 30355, Andr 
Francois MERCIER. — Com, 20 778. ce. | 


SOMME (273 114 ; 232501 — VI) : S, F. I. O. | 
Max LEJEUNE, Pierre DOUTRELLOT. — M. R, P. 68 741} 
Léon DEBOUVERIE, Pierre GARET. — Com. 67 708, Lou 
PRoT, René Lamps. 7 À 

TARN (195 080 ; 151 182 — IV) : M. R. P, 57 252, Fra 
cois RaILLE-SOULT, Clément TAILLADE, S. F. 1,14 

Com. 37405, Rog 


| 
| 
Î 


| 


| 
Ï 
| 
| 
(| 


37 914, Salomon GRUMBACH. — 
GARAUDY. 


TARN-ET-GARONNE (105 246 ; 79548 — IT) il 
S. F,. I. O. 19 687, Georges BROUSSE. — Rad, et rad} 
soc. 18 537, Jean BAYLET, — Com. 14 604, Pierre JucAl 


— M. R. P, 12676. 


TERRITOIRE DE BELFORT (52835 ; 41193*— II) 
M. R. P. 14286, Pierre BEAUQUIER. — Rad. soc. {| 
com. d’un, rép. rés. antifasciste 13 688, Pieri 
DREYFUS-SCHMIDT. — $S, KF, I, O. 9 214. 1 


VAR (216 736 ; 164 772 — V}) : S, F. I. O. 69 644, Fra 
ARNAL, Jean CHARLOT. — Com. 61 523, Jean BARTOLrA 
Michel ZunINO. — M. R. P., 24735, Jean LABROSSE. - 


VAUCLUSE 151 560 ; 119 802 — IV) : S. F, I. O. 37 97] 


Charles Lussy, Jean GEOFFROY. — Com. 36 578, Re 
ARTHAUD. — M. R, P. 26126, André Not. 1 


VENDEE (252 846 ; 205 302 — V) : Un. 
Armand DE BAUDRY D’ASsON, Henri 
Mme Hélène DE SUZANNET, Charles ROUSSEAU. — Solll 
rép. de la rés. 33139, Georges GORSE. — Com, 20 024 
M; R, P.-16 345 à É 


VIENNE 158533 — IV) Com. 
rép. et rén. nat. 84862, Luc LEevEsquEe. — M, R, 
21 709, Pierre ABELIN. — S, F. I. O. 17 398. | 


HAUTE-VIENNE (228 707 ; 172679 — V) : S. F. X. dl 
83 849, Adrien Trxrer, Gaston CHarLer, André Fouss, 
— Com. 56336, Marcel PaUL, Alphonse Denis. 


M. R. P, 23 300, c à 
VOSGES (223 512 ; 175063 — V) : Gaul. rép. 63 194 
André DIETHELM, André BARBIER. -— S, F, I. O, 41 70 
Maurice POIRoT, — Un, rép. et rés. 31074, Robe 
CHAMBEIRON, — M, R. P. 26034, Marcel PormPœuill 


YONNE (172 268 ; 136252 — IV) Act. rép. et so | 
58 496, Jean MOoREAU, Georges SCHIEVER, — $S, FI. (|! 
38 842, Gérard VÉe. — Com. 34930, Prosper Môauril 


ALGER et GHARDAIJA. Collège des électeurs francalll 
citoyens musulmans et non musulmans (209 222! 
143432 — V) : Un. dém, pour le progrès et. 
liberté 41622, Pierre FAYET, Paul TUBERT, — Ré 
de Eu VrarD, Marcel RIBÈRE. — Ra 
soc. uguste RENCUREL, — S, F, I, com 
d'outre-mer 19 392, hors de | 

— (Collège des électeurs français musulmans no: 


il 


À ER ECE : d 
(1) Ont obtenu sans élus : Concentration républicaine. 
Résistance nationale : 8485 ; Parti rÉRUUTERn EU | 
de la réconciliation française : 7020; Parti répu SPA | 
radical et radical-socialiste : 6 163. U LT LTEReE 


| 
Î 


« Questions 


citoyens .(460 826 ; 241 048 — IV) : Union et progrès 
social 136109, Abdelouabah Bacxir, Abderrahmane 


Bouta:BA, Mohand AcHour, — Com. 82 285, Amar 
… OUZEGANE. 
CONSTANTINE et TOUGGOURT. Collège des électeurs 
… français citoyens musulmans et non musulmans 
105 026 ; 68467 — III) : Concentr, rép. 24688, Paul 
Currozr, Léon DEyrOoN., — $, F, I. O. 23 073, Raoul 


BoRRA. — M. R. P. 10 725. — Com. 8 335. 

Collège des élegteurs français musulmans mon 
citoyens (586 322, 299198 — VI) ; Un. dém, franco- 
musulmane 192545, Mohamed Salah BENDJIELLOUL, 
Hacheni BENCHENOUF, Allaoua BEN ALy CHERIF, Smaïl 
LAKHDARI, — Liste socialiste dém. 58 637, Mohamed 
BouMazr. — Com, 41 901, Mohamed CHouADRIA. 


ORAN et AIN-SEFRA. Collège des électeurs français 
» citoyens musulmans et non musulmans (189 576 ; 
» 130621 — V) Com. 32712, Mme Alice SPORTISSE, 
» Camille LARRIBÈRE, — Indép. rénovation rép., dém, 
et sociale 28 845, François Quiricr. — S, F. I. O. 
28 469, Maurice RABrEer. — M, R. P. Marcel GATUING, 
Collège des électeurs français musulmans non- 
citoyens (294 830 ; 181 204 — III) : Union dém. des 
… intérêts musulmans 103261, Ben Miloud KHELLADI, 
Ben Kritly Mapanr. — Défense du statut personnel 
» des musulmans algériens 58 959, Hacène Omar Bouxzr, 
D. Com algérien 12107, — S. F. I, :0:5009 (1). 
MAROC (91451 ; 68560 — III) : Action patr. et soc. 
_ France d’abord 19 213, Louis-Marie DuMmar. — Un. 
. dém. antifasciste 17 609, Pierre PARENT. — S, F, I, O, 
» 11061, Jean LEONETTI. 


TUNISIE (75 526 ; 52212 — II) 


: Rass. d’action dém, 


3 4 aan Antoine COLOoNNA, Louis BRUNET. — $S .F. I. O, 
| 7 450. 
MARTINIQUE : dre cire. : Com. 


\ (67 125 ; 20264 — I) 
14 405, Aimé CÉSAIRE, — S$S, F, I 

— 2e cire, (47 418 ; 14 825 — ]) 

» Brssoz, — S, FI. O. 5 091. 


GUADELOUPE : dre cire. : $, F. I, O. 14 741, Mme veuve 
… EBouÉ-TerLz. — Com. 9 830, 
— 2e circ. : S. F, I. O, 21 703, VALENTINO. 


REUNION : 17e circ. : arrondissement au Vent (40 583 ; 
… 31214 — I) : Com, 15 747, Raymond VERGES, 

— 2e arrondissement Sous-le-Vent (66 929 ; 46 359 — 
… I) : Com. 24 860, Léon DE LEPERVANCHE. — $. F, I, O. 
219.563. 

GUYANE FRANÇAISE. Collège des citoyens (12 509 ; 
… 5131 — I) : Rad.-soc, 3 384, Gaston MONNERVILLE, 


SAINT-PIERRE ET MIQUELON (2487 ; 2178 — I) 
France combaïtante 1 058, Dr DeBrpour. — M, KR. P, 


001759; 
: Com. 8185, Léopold 


ETABLISSEMENTS FRANÇAIS DE L’OCEANIE: (I) ;: 
… Soc, ind. 5987, pasteur Charles VERNIER. — Dém. 
. chrétiens 1131. — Com. 48. 


NOUVELLE-CALEDONIE ET DEPENDANCES (9 829 ; 
| 6249 — I) : Rés. dém. et soc. 3 297, Roger GERVOrINO. 


ÉTABLISSEMENTS FRANÇAIS DE L'INDE (71947 ; 


_ 46750 — I) : ZIVARATINAM. 


COTE FRANÇAISE DES SOMALIS (862 ; 667 — I) 
_ Soc. 210, Bernard COTTIER. 


SENEGAL-MAURITANIE. Collège des 
VS, F, I. O, 20522, LAMINE, GUEXE. 

— Collège des non-citoyens (I) S. EF, TI O0. 15 030, 
- SENGHOR. 

JOTE D'IVOIRE. Collège des citoyens : Rad.-soc, 1 821, 
| RESTE. — S. F. I. O. 952. F 

— Collège des non-citoyens (suffrages 
n 25 709 — X) : 12 348, HOPHOUET. 


SOUDAN-NIGER. Collège des citoyens (3263 ; 2 397 — 
T) ;: U. D. S. R. 1 375, M. Kaouza ; S. F. I. O, 911. 

* Collège des non-citoyens (33 625 ; 24726 — I) 
Soc indép, 11 277, M. Frzy Dao SrssoRo. — $S. F, I. O. 
29759. — M. R, P. 8 672. 

XUINEE. Collège des citoyens (1944 ; 1418 — I) : 
MU D.:S.1R: 692, M. BERTIN-CHEVANCE RE iB. Past 


citoyens (1) 


exprimés 


— Collège des non-citoyens (16 233 ; 
5774, YAGINE Drarro. 


DAHOMEY-TOGO. Collège des citoyens (1 279 ; 1 103 — 
BDSM RP. 599 RP Auprars (2). 
— Collège des non-citoyens : Socialistes, APITHY. 


} 


) , “ 
(1) Une Commission d’enquête a été nommée en ce qui 
oncerne les opérations électorales de cette circonscription, 
é 29, 11. 45 (cf. Débats, 20 et 29. 11. 45). à 

(2) Le R. P. Aupiais, provincial des Missions africaines de 


yon, est décédé le 14 décembre 1945. 


ù 


Actuelles » 
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CAMEROUN FRANÇAIS. Collège des citoyens : Dr An- 
JOULAT, M. R. P. 
— Collège des non-citoyens : DouarLA MaAnGA-BELL. 


AFRIQUE EQUATORIALE FRANÇAISE, A. Gabon-Moyen 
Congo, Collège des citoyens (2 803 ; 1983 — I) : 817, 
D'ARBOUSSIER, 

— Collège des non-citoyens (5 873 ; 4 669 — I) : Rés. 
dém. et soc. 1 334, FÉLix TcHicayA. 

— B. Oubangui-Chari-Tchad. Collège des citoyens 
510, MALBRANT. 

—7 Collège des non-citoyens : 1 356, DE Borssoupy. 


MADAGASCAR, 1re cire, : cire. centrale : M. R, P. 2514, 
Dr Le GaRREc. — $S. F, I. O. 1 571. 

— Collège des non-citoyens (46 426 ; 25675 — I) 
Nationalistes 15 878, RAVOAHANGY-ANDRIANAVALONA. 

— 2€ cire. de la cote Est. Collège des citoyens (5 333 ; 
2652 — I) : Rad.-soc. 1 067, BOUSSENOT, 

— Collège des non-citoyens (26 047 ; 14 070 — I) : 
Nationalistes 5 476, RASETA (Joseph-Delphin). 

— Collège mixte. 3 circ. : Comores (4 447 ; 3 304 — 
3) : 8 086, Saïd Mohamed Cnerx, 


Liste des élus par parti. 


La liste ci-après contient les noms. des élus de 
l’Assemblée constituante classés par parti, d’après 
les listes électorales des membres des groupes 
remises au président de l’Assemblée nationale 
constituante, le 23 novembre 1945, en exécution de 
l’article 17 du règlement (Cf. Journal Officiel, 
débats parlementaires 28. 11. 45 et «.). 


GROUPE COMMUNISTE 151 membres. 


MM, Arrozpr (Julien), ARTHAUD (René), BALLANGER 
(Robert), BAREL (Virgile), BARTHÉLEMY (André), BARTO- 
LINT (Jean), Mme BAStTIDE + (Denise), MM. BENOIsT 
(Charles), Benorr (Alcide), BERLIOZ (Joanny), BERNARD 
(Louis), BESSET (Pierre), Bizzoux (François), BISCARLET 
(Alfred), Bissoz (Léopold), BoccaGny (Albert), BonNTE 
(Florimond),, BouLoux (Alphonse), BourBon (Henri), 
Boysson (Guy de), Mme BRAUN (Madeleine), MM. Bnr- 
caoT (Adonis), CACHIN (Marcel), CacAs (Raoul), CALONNE 
(Nestor), CaAMPpHIN (René), CANCE (René), CARTIER 


(Marius), CAsANOvA (Laurent), CASTERA (Edmond), CER- 


MOLACCE (Paul), CERNY (Joseph), CÉSAIRE (Aimé), 
CHAuSssoN (Clément), CHERRIER (Marcel), CHOUADRIA 
(Mohamed), Coanror (Georges), Costes (Alfred), Cris- 
TOFOL (Jean), CRo1ZAT (Ambroise), DAnrEL (Guillaume), 
DassonNvVizze (Gaston), DEMUSOIs (Antoine), DENIS 
(Alphonse), Doyen (Eugène), Ducros (Jacques), Ducros 
(Jean), Durour (André), Dupuy (Marcel), Durarn 
(Lucien), DurTizreux (Emile), Faron (Etienne), FAYET 
(Pierre), FIGuÈRES (Léopold), Mme FRANÇoIs (Germaine), 
Mme GazicrerR (Emilienne), MM. GArAuDY (Roger), GARCIA 
(Félix), GaAuTIER (André), GENEST (Maurice), Mme GINoL- 
LIN (Denise), MM. Grovonr (Arthur), GIRARDOT (Pierre), 
Gosnar (Georges), Goupoux (Jean), Gouce (Henri), 
GREFFIER (Paul), GRENIER (Fernand), GREsA (Jacques), 
Gros (Antonin), Mme GuÉRIN (Lucie), Mme GUÉRIN 
(Rose), MM. GuiGuen (Louis), GUILLON (Jean), Guyor 


(Raymond), Hamon (Marcel), HERTEL (Joseph), HERVÉ : 


HuconnieR (Auguste), JUGE (Pierre), JULIAN 
(Gaston), KRIÉGEL - VALRIMONT (Maurice) , LAHOUSSE 
(Charles), Lamps (René), LAREPPE (Pierre), LARRIBÈRE 
(Camille), LAURENTI (Jean), LAVERGNE (Clément), LECŒUR 
(Auguste), LEPERVANCHE (Léon de), Mme LÉVEILLÉ 
(Jeanne), MM. Lozeray (Henri), MAILLOCHEAU (Fernand), 
MALLERET (Alfred), MARTEL (Henri), Marty (André), 
Mercier (André) (Oise), MERGIER (François) (Saône-et- 
Loire), Mme Mérx (Mathilde), MM. Micmaur (Victor), 
Mrcumez (Maurice), Mrpoz (Lucien), MoNTAGNER (Eugène), 
MôquEer (Prosper), MorA (Albert), Mouron (Jules), 


(Pierre), 


Mouton (Adrien), MuLLER (Pierre), MusMEAUx (Arthur), 


Mme NepeLec (Raymonde), MM. Nrcon (Léon), OUZEGANE 
(Amar), ParNAuD (Marius), Pauz (Gabriel) (Finistère), 
Pauz (Marcel) (Haute-Vienne), PAUMIER (Bernard), 
Mme Pérr (Mathilde), MM. Péron (Yves), PETIT (Albert), 
PEyrAT (Marcel), PouMADÈRE (Pierre), PourTALET (Henri), 
PRENANT (Marcel), PRONTEAU (Jean), ProT (Louis), 
Ramerre (Arthur), Renarp (Adrien), RiGaz (Albert), 
Mme Roca (Gilberte), MM. Rocxer (Waldeck), ROSEN- 
BLATT (Marcel), ROUCAUTE (Gabriel) (Gard), ROUCAUTE 
(Roger) (Ardèche), Rurre (Hubert), Mme RuMEAU (Mar- 
celle), Mme Soromon-LANGEvVIN (Hélène), Mme SPORTISSE 
(Alice), MM. Tuamier (Henri), THOREz (Maurice), Taurr.- 


LIER (René), Tizcon (Charles), ToucHarp (Auguste), 
Touyas (Jean), TOoURTAUD (Au uste),. Mme VAILLANT- 
CoururiEeR (Marie-Claude), MM. VépriNes (Henri), 


VERGES (Raymond), Mile VERMEERSCH (Julie), MM, VILLON 
(Pierre), ren (Henri), Zunino (Michel). 


Le président du groupe, 
JACQUES DucLos. 
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l GROUPE DES REPUBLICAINS ET RESISTANTS 
(apparenté au groupe communiste, aux termes 
de l’article 17 du règlement) : 8 membres. 


MM. ARgOUSSIER (Gabriel d’), AsTier DE LA VIGERIE 
(Emmanuel d°’), CHAMBRUN (Gilbert de), COPEAU (Pascal), 
CuRABET (Jean), DEvVAL (Paul), PARENT (Pierre), TUBERT 
(Paul). 

Le président du groupe, 
EMMANUEL D'ASTIER DE LA VIGERIE. 


GROUPE SOCIALISTE 141 membres. 


MM, Acnour (Mohand), ALLONNEAU (Auguste), ARCHI- 
DICE (Georges), ARNAL (Frank), ARRES-LAPOQUE (Jacques), 
AUBRY (Albert), AUDEGUIL (Jean-Fernand), AURIOL (Vin- 
cent), AzemrA (Auguste), BACHIR (Abdelouahab), BARRÉ 
(Henri), BAURENS (Alexandre), BECHARD (Paul), BÈCHE 
(Emile), BiNoT (Jean), Bronpr (Jean), BLONcOURT (Elie), 
Borr4a (Raoul), BoumEey (Jean), Boumarzr (Mohamed), 
BouraiBa (Abderrhamana), Bozzr (Jacques), BROUSSE 
(Georges), BRUGUIER (Georges), (CABANNES (Gaston), 
CAPDEVILLE (Jean), CERCLIER (Roger), CHAMPEIX (Marcel), 
CHARLET (Gaston), CHARLOT (Jean), CHATAGNER (Joseph), 
CorriN (Lucien), CoMmiN (Pierre), CONSTANT (Clovis), 
CoRDONNIER (Denis), Courtois (Jean), DaGain (Léon), 
Darou (Marcel), Dassaup (Francis), Davip (Marcel), 
DEFFERRE (Gaston), Mme DEGRoND (Germaine), MM. DE- 
PREUX . (Edouard), DETRAVES (Guillaume), DOUTRELLOT 
(Pierre), DRAVENY (Lucien), DURROUX (Jean), Mme EBOULÉ, 
MM. Escanpe (Louis), EvrARD» (Just), FARAUD (Roger), 
FizAINE (Georges), Foussar (André), FROMENT (Edouard), 
GAZiER (Albert), GEOFFROY (Jean), GERMINAL (Jean), 
GERNEZ (Raymond), GorsE (Georges), Gouin (Félix), 
GRuMBACH (Salomon), GUILLE (Georges), GUILLET (Pierre- 
Emmanuel), GUITTON (Jean), Guy (Amédée), Guyon 
(Jean-Raymond), Guyor (Claude) (Côte-d'Or), HENNE- 
 GUELLE (Henri), HENRY (Yves), Hussez (Lucien), JAQUET 
(Gérard), JUVENAL (Max), LACOSTE (Robert), LAcrRoIx 
(Marius) (Aude), LAMARQUE-CANDO (Pierre), LAMINE- 
GUEYE, LaAPiE (Pierre), Mme LAURE (Irène), MM. Lau- 
RENT (Augustin) (Nord), LAURENT (Raoul) (Haute-Marné), 
LE COUTALLER (Henri), LEDRU (Henri), LEENHARDT 
(Francis), LEJEUNE (Max), Mme LEMPEREUR (Rachel), 
Mme LÉO-LAGRANGE (Madeleine), MM. LEONETTI (Jean), 
Le TROQUER (André), LHUISSIER (Camille), Lussy 
(Charles), MaBRuT (Adrien), MAUDET (André), MAUGER 
(Robert), MAURELLET (Augustin), MAYER (Daniel), MAZUEZ 
(Fernand), MÉTAYER (Pierre), MEUNIER (Jean), MinsoZ 
XJean), Mocx (Jules), MoLLET (Guy), MonTEz (Maurice), 
MouTer (Marius), NAEGELEN (Marcel), NoGuËÈREs (Louis), 


Mme Ovon (Marie), MM. Parpais (André), PEETERS 
(René), Puaizir (André), PIERRE-BLOCH (Jean), PINEAU 
(Christian), PorrAuLTr (Emile) (Deux-Sèvres), PorrorT 


(Maurice) (Vosges), PouLain (Abel), PouyEer (Marcel), 
PRIGENT (Tanguy), QUENARD (André), RABIER (Maurice), 
RAMADIER (Paul), REYMOND (Camille), RiIBIÈRE (Henri) 
(Allier), RicHarD (Edouard), RINCENT (Germain), RivET 
(Paul), RoLLAND (Jean-Louis), RoPHE (Adrien), ROUBERT 
(Alexandre), SCHMITT (René) (Manche), SEDAR SENGHOR, 
SEGELLE (Pierre), SION (Paul), THoMas (Eugène), Tixrer 


Adrien), VALENTINO (Paul), VÉE (Gérard), VEILLARD 
XRoger), Vivier (Emile), WAGNER (Jean), Zaxksas (Gil- 
bert). — MM. APiTay et TCHICAYA (1). 


Le président du groupe, 
MARCEL NAEGELEN, 


| GROUPE MUSULMAN ALGERIEN (apparenté 
au groupe socialiste, aux termes de l’article 17 
du règlement) 7 membres, 


MM. BEN ALY CHÉRIF, BENCHENNOUF, BENDiELLOUL 
(Mohamed), BEN KRrirzy (Madani), BEN Miroup KKeL- 
LADY, Bouxzr (Hacène), LakHDARI (Smaïl). 

Le président du groupe, 
MOHAMED BENDJELLOUL. 


GROUPE DE LA RESISTANCE DEMOCRA- 
TIQUE ET SOCIALISTE. : 27 membres. 


MM. AviniN (Antoine), BAUMEL (Jacques), Borssoupy 
(Guy de), BourDan (Pierre), CAPITANT (René), CHABANNE 
(André), CHEVALLIER (Pierre), CHEVANCE (Pierre), COLONNA 
(Antoine), DEBIDOUR, DELOM-SORBÉ (Maurice), Gervo- 
LINO (René), JURGENSEN (Jean), KAouza (Maurice), 
KRIEGER (Alfred), Lacrorx (Maurice), MALBRANT (René), 
Perir (Eugène, dit CLAuDIUS), PLEVEN (René), POUvRAS- 
SEAU (Maurice), RAULIN (de, dit LaBoUREUR), ROsE 
(Lucien), SALMON (Robert), SOUSTELLE (Jacques), VERNIER 
(Charles), VoyEr (Ernest), ZIVARATTINAM. 

É Apparentés aux termes de l’article 17 du 
. règlement : 3 membres. 

MM. BERNARD-CeTwIER, San (Mohamed Cheik), WINTER 

(Paul). Le président du groupe, 
ANTOINE AVININ. 


(1) Cf. Débats, 21. 12. 45. 


« Documentation Catholique 


D 


GROUPE PAYSAN (apparenté au groupe de JA 


Résistance démocratique et socialiste,  auil 

termes de l’article 17 du règlement) 

5 membres. ‘| 
MM. ANTIER (Paul), Barpoux (Jacques), DELORM} 


(Claudius), DEsnors (Jean), RICHIER (Louis). 1 
Apparentés aux termes de l’article 17 di 
règlement : 5 membres. | 

MM, DIETHELM (André), LEVESQUE (Luc), QuiLrcr (Fra! 
çois), RIBEYRE (Paul) (Ardèche), SIsYy BABO SISSOKO. 
Le président du groupe, PAUL ANTIER. 


GROUPE DU MOUVEMENT REPUBLICAII 
POPULAIRE : 150 membres, 


MM. ABELIN (Pierre), ANJOULAT, ARAGON (Charles d’}| 
AUPIAIS (R. P.), Aussez (Joseph), Bacon (Paul-Jean 
BARANGÉ (Charles), BARBARY (Joseph), BARROT (Noël] 
Bas (André), BEAUQUIER (Pierre), BÉRANGER (André 
BEssac (Abel), BEUGNIEZ (Louis), BIiCHET (Robert 
Bipaurr (Georges), Bocquer (Emile), Borspon (Daniel] 
BourEeT (Henri), BouUTÉ (Louis), Bouxom (Fernand 
BRANDEL (Henri), BURON (Robert), CATOIRE Jules] 
CAYEUx (Jean), CHARPENTIER (René), CHARPIN (Joannès] 
CHAZEAUX (Alexandre), CHEVALLIER (Gabriel) (Loir-e{|] 
Cher), CHEVALLIER (Louis) (Indre), CHEVIGNÉ (Pierre de | 
Coin (André), COSTE-FLORET (Paul), COUDER (Raymond |] 
CouprAY (Georges), COURTECUISSE (Jean), DEBOUVERY 
(Léon), DErFos pu RAU (Joseph), DELAHOUTRE (Eugène) 
DEVEMY (Roger), DEVÈZE (Michel), DHERs (Pierre) 
Mile DienEscx (Marie-Madeleine), MM. DomMiINzoN (Pierre 
Dumas (Pierre) (Haute-Garonne), DuPpraz (Joannès 
DussEAULxX (Roger), ÆENGEL (Emile), FAGON 


(Emmanuel), 
FuRAUD (Jacques), GABELLE (Pierre), | 
GATUING (Marcel), Gau (Albert), Gay (Francisque 
GERBER (Marc), Giraupoux (Jean-Pierre), GOSsEr (Paul 


(Jacques), FOUYET 


BERT (Paul), IHUEL (Paul), Ioos (Maurice), JuGLrAS (Jearil 
Jacques), LABROSSE (Jean), Mlle LamBriN (Solange 
LE BERRE (Denis), LECOURT (Robert), LÉCRIVAI 
SERVOZ (Albert), Mme LEFAUCHEUX 
Mme ILÆFEBVRE (Francine), MM. Le 
(Hector), LEMARCHAND (Georges), Le SCIELLOUR (Joseph 
LESCORAT, LEsPEs (Henri), LETOURNEAU (Jean), LivR 
Levez (Philippe), Louvez (Jean-Marie), Lucas (Maurice} 
MAIRE (Georges), MARC-SANGNIER, MARTEL (Louis) (Hautal! 
Savoie), Mauroux (Fernand), MAzer (Jean), Mec} 
(Henri), MEHAIGNERIE (Alexis), MENTHON (François del 
MERCIER (André - François) (Deux - Sèvres), MIicHARMi 
(Honoré), MIcmeLEr (Edmond), Morsan (Edouard), Moi] 
(Claude), MonTeIL (André) (Finistère), MouniIER (Cla 
dius), Moussu (Raymond), NoEz (André), Novar (Jean 
OBERKIRCH (Alfred), Orr (Barthélemy),  PAILLIEUN| 
(André), PALEWSKY (Jean), PEISSEL (Jean), PENOY (René 
Mme  PEYROLES (Germaine), PEZET (Ernest! 
PFLIMLIN (Pierre), PIERRE-GROUES, POIMBŒUF (Marcel}] 
Mme Poinso-CHapurs (Germaine), M. PouILLE (Robert]ll 
Mile PRÉvERT (Renée), MM. PRIGENT (Robert) (Nordill 
RAYMOND-LAURENT, REILLE-SOULT (François),  RIBÈRA! 
(Marcel) (Alger), RiGAz (Eugène) (Seine), Mme Rozrrill 
(Simone), MM. Scamirr (Albert) (Bas-Rhin), SCHNEITENl 
(Pierre), SCHUMAN (Robert) (Moselle), SCHUMANN (Maui 
rice) (Nord), SIEFRIDT (Louis), SIGRIST (Joseph), SOLINHAÏ 
(Jean), TaïLLADE (Clément), TEITGEN (Henri) (Girondeïl 
TEITGEN (Pierre) (Ille-et-Vilaine), TELLIER (Gabriel ill 
TERPEND (Jean), TERRENOIRE (Louis), Mme Texier I] 
Houzze (Marie), MM, THIBAULT (Edouard), Tir 
(Jules), TinauD (Jean-Louis), TRUFFAUT (Pierre), VENI| 
DROUX (Jacques), VERNEYRAS (Paul), Vrarp (Paul | 
VIATTE (Charles), Vourc’H (Antoine), VUILLAUME (Jean 
WAsMER (Joseph), Weïxzez (Robert). a! 


Le président du groupe, MAURICE SCHUMANN. | 


GROUPE RADICAL ET RADICAL-SOCIALISTE 
25 membres. 7 Îl 

MM. Baprxe (Vincent), BARATGIN (Paul), BAYLET (Jeanil 
BoussENoT (1), CHAMBEIRON (Robert), CHAUVIN (Georges Il 
Cor (Pierre), Currozr (Paul), DEzBos nt | 
KFrançois), DEvrox (Léon), 
DreyYrFus-SCHMIDT (Pierre), 
Gracoggr (Paul), HerRR1oT (Edouard), 
MARIE (André), MAROSELLrT 


Apparentés aux termes de l’article 17 

de ARE : 4 membres. ) . 
; + FOoRCINAL (Albert), Rio (Alphonse VAREN 
(Alexandre), VIOLLETTE (Maurice). 5 }s EE à 


Le président du groupe, Evouarn Herrior. || 


(1) te BOSSenDE Pre inscrit au groupe ddl 
apparentés, est incorporé au groupe radical-socialiste (cl 
INOSCPDÉbats ES 214945) : " ; ; ei 


< 
1 
{0 0 
4 


| 


GROUPE D’UNITE REPUBLICAINE (1) : 
37 membres. 


MM, ALLAUZEN (Joseph), ARGENLIEU Philippe d’), 
\UDIBERT (Louis), BASTIDE (Joseph (Aveyron), BAUDRY 
)ASSON (Armand de), BOUVIER-O’COTTEREAU (Jean- 
farie), BRUYNEEL (Robert), BURGEOT (Pierre), CLEMEN- 
AU (Michel), CRouAN (Jean), DENats (Joseph), DESJAR- 
NS (Charles), FÉLIx (colonel), FRÉDÉRIC-DUPONT, GELLIE 
Emile), HuEr (Bernard), JEAN -MOREAU, JOUBERT 
Auguste), JULY (Pierre), Karts (Robert), LANIEL 
Joseph), LECACHEUX (Joseph), LEGENDRE (Jean), MACOUIN 
Clovis), MariN (Louis), MoNTILLOT (Robert), MOUSTIER 
marquis de), MUTTER (André), RAMARONY (Jules), 
ROCHEREAU (Henri), RouLON (Henri), RoussEAU (Charles), 
LUPIED (Marcel), SCHIEVER (Georges), SEsMAIsoNSs (de), 
me SUZANNET (Hélène de), M. Vrezseux (Christian). 
Apparentés aux termes de l’article 17 du 
$ règlement : 2 membres. 

MM. DumaT (Louis) et JaAcquINOT (Louis). 
; Le président du groupe, 
y JULES RAMARONY. 


GROUPE DES REPUBLICAINS INDEPENDANTS: 
14 membres. 
- MM. BARBIER (André), BOUGRAIN 
AIN (Jacques), CoTx (René), 
HENAL (Joseph), ETCHEVERRY-AINCHART (Jean), GAVINI 
Jacques), Houcxe (Jules), Kir (chanoine Félix), 
TÉDECIN (Jean), RocLoRE (Marcel), ROULLEAUX-DUGAGE 
Jacques), SEROT (Robert). 

Le président du groupe, 
MARCEL ROCLORE. 
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DOSSIERS DE LA D. C. 


La persécution religieuse 
dans l'Ukraine occidentale 


_ La Ruthénie ou Ukraine occidentale comprend 
[eux régions séparées par les Carpathes, à savoir 
a Galicie et l'Ukraine subcarpathique. A l'issue de 
a guerre de 1914-1918, la Galicie, province de 
‘empire austro-hongrois, fut incorporée dans les 
rontières de la Pologne ressuscitée ; les territoires 
t diocèses ruthènes de la Hongrie furent cédés 
. la nouvelle République tchécoslovaque et for- 
nèrent la province dénommée Russie subcarpa- 
hique. Au mois d’octobre 1939, après la défaite de 
a Pologne, les troupes soviétiques, par suite d'un 
ccord avec les Allemands, occupèrent ses pro- 
inces orientales. L’année suivante, les Allemands 
ictorieux des Russes les remplacèrent dans les 
erritoires de Galicie. Les armées de Staline chas- 
èrent peu à peu, en 1943-1944, les soldats de 
litler de l'Ukraine russe, de la Pologne et de la 
longrie. Les Soviets, dans les derniers mois de 
945, après la défaite totale du nazisme, deman- 
èrent à la Pologne et à la Tchécoslovaquie de leur 
éder la Galicie et la Ruthénie subcarpathique (2). 
es deux régions furent incorporées au territoire 
oviétique et rattachées à la République soviétique 
ocialiste ukrainienne (R, S. S. U.). ; 1 

On sait que la Ruthénie est une région en majo- 
ité de religion catholique comme la Pologne : 
ais au point de vue de la langue liturgique, des 
érémonies et des traditions religieuses, des mil- 
ions de Ruthènes suivent, comme la Russie et 
‘autres pays slaves, la liturgie orientale byzan- 


ine ; mais étant catholiques, ces Ruthènes sont 


nis à Rome ; dès lors, on les appelle habituelle- 
ent Uniates ou encore gréco-catholiques, pour les 
istinguer des chrétiens slaves schismatiques ou 
éparés de Rome, désignés par le qualificatif d’or- 
hodoxes. I1 y a trois cent cinquante ans que 


(1) Le groupe d’Unité républicaine a créé le 22 décembre 
045 un nouveau parti, « le Parti républicain de la liberté ». 
(2) L'Assemblée nationale tchécoslovaque a adopté le 
3 novembre dernier la loi cédant l'Ukraine subçarpa- 
lique à lU. RAS, ; 
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l'Eglise ruthène est rentrée dans le sein de l'Eglise 
catholique : l’union a été proclamée en juin 1596, 
à Brest-Litovsk. Dans le cours de ces trois siècles, 
les populations ukrainiennes en Pologne ou en 
Russie ont passé par des vicissitudes très diverses 
et connu des régimes politiques bien différents. 
Hélas ! sous la pression unificatrice du gouver- 
nement des tsars et de l'Eglise orthodoxe russe, 
l’Ukraine russe et la Russie Blanche se séparèrent 
de Rome en 1839 ; le même sort échut en 1875 au 
diocèse de Cholm. La partie de la Ruthénie incluse 
dans l’empire autrichien, les Ruthènes des dio- 
cèses de Lvov et de Przémysl restèrent fidèles au 
Pape et à leur liturgie byzantine. A la suite du 
schisme, l'Eglise catholique ruthène qui, en 1772, 
comptait plus de 12 millions de fidèles, n’en 
a guère plus aujourd’hui que 5 millions (1). Elle 
connaît de nouveau la persécution par la ruse 
(sous couleur d’unité nationale), par la déportation 
du clergé ukrainien, par la suppression de la liberté 
religieuse, la Russie soviétique travaille à entraîner 
le reste de l’Eglise ruthène dans le schisme. 

Dans un article paru dans la revue Les Etudes 
(décembre 1945, p. 349 et s.), sous le titre Les gréco- 
catholiques en U. R. S. S., M. Paul Antoine retrace 
à grands traits l’histoire religieuse des diocèses 
gréco-catholiques de Pologne et de Hongrie. Voici 
ce qu’il écrit pour la période qui suivit la guerre 
de 1914-1918... 


« .… Par malheur, dans leur administration, les Polo- 
nais se montrèrent d’un chauvinisme déplorable, Exa- 
cerbés par un siècle et demi de domination étrangère, 
placés à la tête d’un Etat où ils ne représentaient guère 
plus de la moitié de la population, ils ne songèrent 
qu’à poloniser les minorités de leur jeune République. 
En Galicie, la situation était excessivement délicate parce 
que les deux tiers de la population de Lvov, la capi- 
tale, étaient d’origine ou au moins de culture polonaise, 
tandis que l’autre tiers et la population rurale étaient 
Ukraïiniens gréco-catholiques. Le gouvernement de Var- 
sovie voulait manifestement paralyser l’action de 
l’épiscopat et du clergé gréco-catholique et entraver le 
relèvement social des Ruthènes. Vis-à-vis des ortho- 
doxes, il se livra même aux violences les plus regret- 
tables, brûlant et profanant les églises, maltraitant les 
prêtres. Le Saint-Siège lui-même protesta de diverses 
manières contre de tels procédés, et le métropolite 
gréco-catholique de Lvov écrivit une lettre pastorale 
admirable pour la défense des orthodoxes, mais le gou- 
vernement la confisqua et en interdit la publication. 
Par contre, de l’autre côté des Carpathes, les Ruthènes 
de Russie subcarpathique, sur lesquels les Hongrois 
avaient exercé jadis une très forte pression pour les 
magyariser, connaissaient un renouveau de vitalité 
sous le régime tchécoslovaque. 

A la fin de 1939, à l’effondrement de la Pologne, les 
troupes soviétiques, on s’en souvient, occupèrent ses 
provinces orientales. Les Allemands les remplacèrent 
en 1941. Deux ans après, lorsque l’armée de Staline se 
rapprocha de nouveau des frontières de la Galicie, la 
radio de Moscou adressait aux Uniates cet appel qui. 
permettait déjà d’entrevoir l’avenir : « Tenez bon, 
nous arrivons vous rendre la patrie et la foi de vos 
ancêtres ! » 

Et de fait, les agents de Moscou ne tardèrent pas 
à reprendre la politique suivie jadis par les tsars. Une 
circonstance les favorisa particulièrement : Mgr André 
Scheptizky, métropolite de Galicie depuis quarante-trois 
ans, qui, par sa forte personnalité religieuse et natio- 
nale, était devenu l’âme de tout son peuple au milieu 
des années bouleversées qu’il avait vécues (n’avait-il 
pas appartenu successivement à huit nations en moins 
de trente ans !), s’éteignit à Lvov, le 1er novembre 1944, 
Très habilement, les Soviets tâchèrent de tirer parti 
de ses funérailles triomphales. Une délégation considé- 
rable de prêtres orthodoxes arriva de Russie ; ils pro- 
clamèrent à l’envi qu’il ne pouvait plus exister de fron- 
tières entre Lvov et Moscou, 

Avant de mourir, Mgr Scheptizky avait désigné pour 
lui succéder Mgr Joseph Slipy. En ces circonstances, le 
nouveau métropolite recueillait une succession excep- 
tionnellement difficile, mais les Soviets simplifièrent sa 
tâche ; peu de temps après, ils l’arrêtèrent et le dépor- 


{) Voici l’état de la hiérarchie catholique de rite 
ruthène avant 1939. En Pologne, il y avait les sièges épis- 
copaux de Lvov, métropole, de Przémysl, Sanok, Sambor, 
Stanislawow ; en Tchécoslovaquie ceux de Munkacs et 
d'Éperies ; en Yougoslavie, celui de Krizevci. 
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tèrent avec les six autres évêques résidant en Galicie 
et un bon nombre de prêtres influents. » (1) 


Pour gouverner l'Eglise gréco-catholique privée 
de ses pasteurs, il fallait un partisan complice, 
membre du clergé, On le trouva dans la personne 
de l’abbé Gabriel Kostelnik, prêtre connu pour 
quelques articles de théologie et par sa propa- 
gande en faveur du mariage des prêtres. Mandé 
à Moscou, on le prépare soigneusement à sa nou- 
velle fonction. Rentré à Lvov, il fonde, avec deux 
autres prêtres, les abbés Jean Melnik, de l’éparchie 
où diocèse de Przémysi, et Antoine Pelvetzky, de 
l'éparchie de Stanislavov, gagnés à ses idées, le 
Comité d'initiative pour le passage des gréco-catho- 
liques à l'Eglise orthodoxe. Ce Comité rédigea, le 
28 mai 1945, une adresse au Soviet des commis- 
saires du peuple de la République soviétique socia- 
liste ukrainienne, pour lui communiquer officiel- 
lement sa constitulion, lui exposer ses projets et 
demander son appui. Voici cette adresse, réquisi- 
toire d'ordre politique et sentiméntal contre l’Église 
catholique, à laquelle on impute les injustices ou 
les violences commises dans le passé par la 
Pologne où la Hongrie contre les Ruthènes. 


Au Soviet des Commissaires du Peuple 


de la R.S. S. U. (2). 


Dans l'Eglise gréco-catholique ou uniate, aussi bien 
dans le clergé que parmi les fidèles, il s’est toujours 
trouvé des homimes conscients des droits de la foi et 
de la vérité de leurs ancêtres. Dans notre histoire, 
l'union de l'Eglise a été imaginée et réalisée par les 
Polonais comme moyen le plus apte et le plus sûr 
pour perdre notre nation. Il ne faut pas une science 
profonde pour s’en rendre compte, il suffit de pouvoir 
penser librement, Si la Russie n’avait pas divisé la 
Pologne, notre nation ukrainienne et la nation rüusse- 
blanche auraient disparu de la surface de la terre sous 
la Pologne, dès avant le printemps des peuples, au 
xixe siècle, car, à cause de l’Union, les habitants en 
auraient été transformés en Polonais. C’est alors que 
la Russie sauva notre peuple d’une fin funeste, Qui 
donc pensera aux enfants sinon leur mère ? 

Sous l’Autriche, l'Eglise gréco-catholique en Galicie, 
au xixe siècle, secoua le joug spirituel polonais et 
régénéra spirituellement notre peuple, mais, sous les 
Hongrois, la magyarisation de notre peuple, au 
Xxixe siècle, se poursuivit, grâce au clergé uniate, et ce 
ne fut que la Tchécoslovaquie, créée après la première 
guerre mondiale, qui sauva notre nation. Quand la 
Pologne se releva, il devint clair peu à peu que l'Eglise 
uniate de Galicie n’était plus bonne pour Rome. Rome 
a toujours désiré une assimilation plus complète de 
notre Eglise à l'Eglise latine, et c’est pour cette raison 
qu’elle a introduit chez nous le célibat du clergé, Ceux 
qui luttaient pour les droits et l’honneur de notre 
Église étaient continueilement accusés et persécutés. La 
son voulu latiniser notre Eglise et poloniser notre 
peuple ; elle persécuta l’Eglise orthodoxe ; se servant 
de l’Union, elle enleva des églises et, en dehors de la 
Galicie, avec la bénédiction de Rome, elle créa une 
nouvelle Eglise uniate soumise directement aux évèques 
polonais, Des faits étranges se produisirent : le métro- 
polite Scheptizky protesta publiquement dans les jour- 
maux contre l’enlèvement des églises appelées « po- 
uniates » (3) et, finalement, le Pape Pie XI vendit ces 
ie au gouvernement polonais pour 2 millions de 
zlotys. . 

Notre Eglise de Galicie se trouva dans une situation 
sans espoir, sans pouvoir croître ni se mouvoir, liée 
avec des chaînes. Les Jatinisateurs prêchaient qu’elle 
devait se latiniser de plus en plus et devait haïr 


(1) Outre Mgr Ivan Slipy, métropolite, ces évêques sont : 
Mer Nicetas Budka, évêque titulaire de Patara -et auxiliaire 
de Evov; Mgr Grégoire Khomyszyn, évêque de Stanis- 

- lavov depuis 1904, âgé de 78 ans, mort bientôt après son 

arrestation ; Son auxiliaire, Mgr Ivan Latyszowki, évêque 
titulaire d’'Adada ; Mer Nicolas Czarnecki, évêque titulaire 
de Lebedin, visiteur apostolique pour les Ruthènes, se 
trouvant en Volhynie. Les évêques unlates des diocèses 
de Chélm et de Uzhorod (Ruthénie subcarpathique) ont 
été eux aussi déportés. Les religieux (Basiliens, Rédemp- 
toristes, etc.) sont dispersés ou incarcérés., Les sémina- 
ristes sont mobilisés dans l’armée soviétique. 

(2) R. S. S. U. : République soviétique socialiste ukrai- 
nienne, une des République de l’U. R. S. S. 

(3) Po-uniate : Eglise qui était uniate avant 1839. 
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l'Eglise orthodoxe. Et ceux qui, grâce aux abus « 
l’Union, commençaient à voir clair, souffraient intl 
rieurement, réformaient les vues dans lesquelles 1 
avaient été éduqués et attendaient un nouvel ébra 
lement du monde, car c'était la seule chose qui pouva 
sauver notre MAS et notre nation de la fin qui 
menaçait sous la Pologne chauviniste, La guerre ! 
l’Allemagne bhitlérienne contre l’U. R. S. $. s’avé!| 
bientôt une guerra pour l’annihilation de tous Ji 
Slaves. Un spectateur non averti put penser que 1] 
Allemands laïsseraient en paix l'Eglise uniate et l’Egli 
orthodoxe. Il était clair cependant que de loin ils pa 
paraient la ruine de nos Églises, Ils soutenaient diff 
rentes sectes d’origine allemande, ne permettaient pi] 
qu’on discutât dans les revues la question de lUni 
des Eglises gréco-catholiques et orthodoxes, ne to 
raient pas la consolidation d’une Ukraine occident 
et, intentionnellement, divisaient l’Eglise selon le 
circonscriptions administratives pour soumettre E 
évêques aux chefs de ces circonscriptions. Ils mettaie] 
de nouveau en pratique le divide et impera. Il no | 
devint clair que si l’Allemagne avait gagné la gueri] 
notre peuple et notre Eglise auraient été condamn| 
à la perte. . 
Où devions-nous puiser espoir ? Nous ne le cacho: 
pas, car c’est là un fait généralement connu : not] 
nation, en Galicie, liée depuis le xixe siècle à 1a marcil 
des esprits et aux mouvements de l’Europe occidental] 
s’est nourrie d’idées qui naquirent en Occident, D’ai}l 
leurs, elle n’aurait pu autrement résister à l’agressid 
de l’hypernationalisme polonais. D’autre part, nous i| 
pouvions espérer en Ll’U, R. S. S$S., car nous avions pe 
de son athéisme révolutionnaire ; nous étions tout à fal} 
étrangers au socialisme et, de plus, nous n’avions pi} 
confiance dans la solution apportée par l’U. R, S. S.! 
problème des nationalités. Or, la sagesse de cette solill 
tion se manifesta dans la lutte de ces nationalités 4]! 
sein de VU, R. S, S. Ces peuples sceviétiques, en eff{|l 
n'auraient pu marcher comme un peuple unique 
supporter tant de sacrifices pour leur patrie s’il 
n'avaient pas été satisfaits de la solution établie cl 
eux au problème des nationalités. Nous avouons q{ 
vers la fin de l’occupation allemande nous n’avio 
plus qu’un seul sentiment : la peur sans aucun espo 
Nous avons commis une erreur en mésestimant la réal 
soviétique et la vraie mission de l’U. R. $S. S. Sous ||| 
direction de son premier maréchal, l’incomparahi| 
Staline, la courageuse et admirable armée soviétigi} 
s’est couverte d’une gloire immortelle, a écrasé l’aril] 
hitlérienne et sauvé l’Europe de l’effroyable dominatiill 
naziste et tous les peuples slaves de leur perdition, I 
rêves séculaires de l’Ükraine se sont réalisés : toull 
les terres ukrainiennes se sont réunies à la terre mè 
la grande Ukraine a surgi dans une union fraterne 
avec Moscou et tous les peuples soviétiques ; € 
a désormais pleine sécurité et toutes les possibili | 
d’un plus beau développement. Le maréchal Stalifl 
lentrera dans l’histoire éternelle comme l’homme ill 
a uni les terres ukrainiennes. Tous les Ukrainiens ocdl, 
dentaux le remercient très cordialement, car nous {|| 
pourrons jamais assez payer notre dette morale envall 
le gouvernement soviétique, Le chef du Soviet 
commissaires du peuple de la R, S. S. U., Michel Sal 
guievitch Khroustchoff, a, lui aussi, de très grañ 
mérites dans l’unification de l’Ukraine, Tous les Ÿ "à 
niens lui expriment leur sincère gratitude, on | 
Nous soussignés restons fermement attachés à cel 
position dont nous comprenons l'importance, et noi] 
y resterons toujours sans restriction. Nous avons tou 
confiance envers le gouvernement soviétique, nous vo 
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car si le gouvernement soviétique a fait tant de sac 
fices pour nous libérer, refusera-t-il quelque chose a 
que nous puissions vivre? - à 
Pour ceux qui réfléchissent, il est clair que l’Eglilll 
uniate, en tant qu’uniate dans ces nouvelles conditioill 
de vie politique et nationale, est un anachronisme hill 
torique. Etant donné l’union de tout le peuple ukrainid| 
dans un seul organisme politique, son Eglise doit ausll 
se réunir en une Eglise, en son Eglise nationale, qi 
ne dépende pas d’une autorité étrangère, dans uill 
Eglise orthodoxe, celle de nos ancêtres. Cet idéal a 
reconnu par les milieux les mieux éclairés de notil 
peuple faisant encore partie de la Pologne. Malheure! | 
sement, nos évêques n’ont pu prendre une saine orieill 
tation ni dans la situation politique, ni dans la récer : 
situation de l'Eglise, Ces événements historiques | 
passé au-dessus de leur tête et nous nous somimil 
trouvés sans pilote sur un navire en perdition. # 
Notre Eglise s’est trouvée désorientée et dans l’ana 
chie. Tout cela a eu une répercussion sur notre y 
religieuse. Cette situation ne peut se prolonger, || 
C’est pourquoi, nous soussignés, représentants de nil! 
trois diocèses, nous sommes décidés à faire sottl 
notre Eglise de cet état d’anarchie, de la consolid 
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lans la foi orthodoxe, et nous demandons qu’on 
pprouve notre action, 

.Nous avons décidé de prendre la direction du Comité 
l'initiative pour l’union de l'Eglise gréco-catholique 
wec l'Eglise orthodoxe. La psychologie religieuse est 
Pune nature très délicate et on ne peut penser à une 
transformation immédiate de l'Eglise uniate en Eglise 
thodoxe. Il faut du temps pour cela, pour conserver 
“honneur des prêtres, pour persuader et éduquer le 
lérgé, pour apaiser et éduquer les fidèles, etc. 

. Le Comité d'initiative qui gagne toujours des parti- 
ans dans les trois diocèses veut commencer le recen- 
ement de ses membres, l’édition de livres composés 
mcore sous la domination polonaise ; en général, il 
eut agir de sorte qu’il y ait aussi peu de luttes que 
Jossible, car les victimes, dans un travail semblable, 
e rendent difficile. Faire en sorte qu’il n’y ait pas de 
écalcitrants. 

Notre action doit se faire en accord avec les autorités 
ubliques, avec le groupe d'initiative et avec les auto- 
ités de l’Eglise orthodoxe de toute la Russie, car c’est 
ette manière de procéder seule qui nous mènera au 
ut, C’est pourquoi nous demandons l’approbation de 
otre Comité d'initiative et l’obtention du droit de 
liriger l’œuvre en projet, 


__ Abbé GABRIEL KOSTELNIK, curé de l’église de la 
; Transfiguration, à Lvov, chef du Comité d’initia- 
- tive et représentant de l’éparchie de Lvov ; abbé 
JEAN MELNIX, curé de Nijankovwilch, vicaire général 
de Przémysl et représentant de l’éparchie de 
Przémysl ; abbé ANTOINE PELVETSKY, curé de 
Kopitchinetz, représentant de l’éparchie de Sta- 
nislavov, 


: Luov, le 28 mai 1945. 
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Le 18 juin 1945, le citoyen P, Khotchanko, fondé 
le pouvoir pour les affaires de l'Eglise orthodoxe 
‘usse auprès du Soviet des commissaires de la 
république de l’Ukraïine, envoya au Comité pré- 
idé par l’abbé Kostelnik l’investiture officielle sol- 
icitée et lui confia, en outre, un travail d’inquisi- 
ion et de dénonciation des membres du clergé qui 


“ 


‘eéfuseraient de se soumettre à son autorité. 


Réponse du gouvernement aux membres du 
Comité d'initiative pour le rattachement de 
l'Eglise gréco-catholique à l’Eglise orthodoxe 

russe, le Dr Kostelnik, le Dr Melnik et le 
Dr Pelvetsky. 


En réponse à votre déclaration du 28 mai 1945, et 
onformément aux instructions du Soviet des commis- 
aires du peuple de la R. S, S. U. (1), je vous commu- 
rique ce qui suit : : 
_1° Le Comité d'initiative pour la réunion de l'Eglise 
réco-catholique à l’Eglise orthodoxe russe est reconnu 
fficiellement comme le seul organisme juridico-ecclé- 
jastique ayant le droit de gouverner sans réserve les 
jaroisses gréco-catholiques de l’Ukraine occidentale et 
le promouvoir leur réunion à l'Eglise orthodoxe. 

20 Le Comité d'initiative a le droit de diriger ces 
jaroisses, en accord avec le fondé de pouvoir du 
oviet des commissaires du peuple pour les affaires de 
Eglise orthodoxe russe auprès du Soviet des commis- 
aires du peuple de la R, S. $S, U. et, suivant Je cas, 
lans les districts avec les fondés de pouvoir locaux. 

30 Au fur et à mesure du recensement des do ennés, 
jaroisses et couvents gréco-catholiques, le Comit d’ini- 
jative doit envoyer au fondé de pouvoir pour les 
ffaires de l'Eglise orthodoxe auprès du Soviet des com- 
nissaires du peuple de la R. S. S. U, la liste des 
loyens, curés ou supérieurs de couvents qui refuseraient 
le se soumettre au Comité d'initiative pour le passage 
le l'Eglise gréco-catholique à l'Eglise orthodoxe, ï 
Le fondé de pouvoir pour les affaires de lEglise 
ythodoxe russe Edge du Soviet des commissaires du 
[ a R. S. $. U. 
Et P. KHOTCHANKO, 
Le 18 juin 1945. 

(4 suivre.) 
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ÉVÉNEMENTS ET INFORMATIONS 


NOVEMBRE 1945 


LUNDI 26. — ETRANGER. — Le maréchal Tchiang-Kaï- 
Chek annonce la création d’un Conseil économique suprême, 
qui sera présidé par le président du Conseil de Chine, 

— M, Saadallah Djabri, président du Conseil syrien, se 
prononce dans son programme ministériel pour un ren- 
forcement de la Ligue des Etats arabes, afin d’en faire 
un puissant instrument de paix, capable de diriger la 
politique de tous les Etats arabes. 


MARDI 27, — ETRANGER. — Le Souvetain Pontife reçoit 
le nouvel ambassadeur d'Argentine, M. Luis Castineiras, 
qui lui remet ses lettres de créance. Le Pape fait des 
vœux pour une entente durable entre les nations, espère 
que l'Etat ne mettra pas obstacle à la libre diffusion 
de la doctrine chrétienne, c 

— La Grande-Bretagne envoie à Moscou une note rap- 
pelant les dispositions du traité anglo-russo-iranien, ainsi 
que la déclaration de Téhéran faite par les représentants 
britanniques, américains et russes concernant l’indépen- 
dance de l’Iran. 

— M. Patrick Hurley, ambassadeur des Etats-Unis en 
Chine, démissionne en protestant vivement contre la poli- 
tique du département d'Etat. Le général Marshall, ancien 
chef d'état-major, est nommé envoyé extraordinaire en 
Chine avec rang d’ambassadeur, 

— À la suite d’un coup de force, exécuté par le mouve- 
ment « Laos libre », le roi du Laos, Sisavang Vong, est 
obligé de quitter Louang-Prabang. 

— Mort, à Barcelone, du peintre José-Maria Sert, né Île 
23. 12. 1876, célèbre par la décoration d’une salle de la 
S. D. N. et de la cathédrale de Vich. 


MERCREDI 28. — A l'Institut catholique de Paris est 
célébré le centenaire de la fondation de l’Ecole des Carmes 
(4. 11. 1845). Le matin, S. Em. le cardinal Suhard célèbre 
la Messe pontificale, entouré de S. Exc. Mgr Roncalli, nouce 
apostolique, des évêques protecteurs, du corps professoral, 
de nombreuses personnalités religieuses et (civiles, et des 
étudiants. L’après-midi, S. Exc. Mgr Blanchet, évêque de 
Saint-Dié, retrace l’histoire de l'Ecole des Carmes, et 
Mgr Calvet, pro-recteur, présente le rapport de l’Institut 
catholique. S., Em. le card Suhard a publié une lettre pas- 
torale à cette occasion. 

ETRANGER. — En Autriche, démission du gouvernement 
Renner. 

— Nomination de M. Rudionov, comme ambassadeur 
soviétique en Grèce. : 

— À Londres, condamnation à mort de John Amery, fils 
de l’ancien secrétaire d'Etat britannique aux Indes. Il 
Ad été pendant la guerre speaker devant la radio alle- 
mande. 


JEUDI 29 -— Le général Delattre de Tassigny est 
nommé chef d'état-major général de l’armée, 

— Sous la présidence de Dolorès Ibarruri, « la Pas- 
sionaria », le Congrès international des femmes, ouvert 
à Paris le 26 novembre, adopte ses statuts. Ceux-ci défi- 
nissent les grandes lignes d’un programme d’action, qui 
porte notämment sur l’organisation de la paix et l’anéan- 
tissement du fascisme ; 
hommes dans tous les domaines ; la protection de toutes 
les ie et de tous les enfants sans considération de légi- 
timité. 

— Mort, à l’âge de 76 ans, du pasteur Jacques Pannier, 
ancien aumônier militaire, président de la Société de l’his- 
toire du protestantisme français. 

ETRANGER. — Le Pape reçoit 70 délégués du Congrès 
des réfugiés juifs, venus le remercier de son action en 
faveur de leurs coteligionnaires. En réponse, Sa Saïnteté 
exprime ses sentiments de fraternité humaine et chrétienne, 
dit sa compassion pour les victimes des persécutions 
raciales, souligne l’impartialité de l’action de l'Eglise en 
faveur des hommes, qu’elle considère comme frères sans 
distinction de race, et invoque la bénédiction divine pour 
tous les Juifs. à 

— L'Assemblée nationale yougoslave proclame la répu- 
blique fédérale populaire de Yougoslavie et décrète que la 
maison royale des Karageorgevitch est dépossédée de 
« tous les droits dont elle était investie ». Le roi Pierre II, 
qui se trouve à Londres, proteste et rappelle l’accord Tito- 
Soubachitch. 

— Mort de Dnight F. Davis, né à Saint-Louis (Missouri, 
Etats-Unis) le 5. 7. 1879, secrétaire d'Etat à la Guerre 
(1925-29), ancien gouverneur général des Philippines, dona- 


teur de la coupe de tennis qui porte son nom. 


VENDREDI 30. — ETRANGER, — Le gouvernement sovié- 
tique, dans une note adressée au gouvernement iranien, 
déclare s’opposer à ce que celui-ci envoie des troupes 
dans le nord du pays, où les insurgés de l’Azerbaïdjan sont 
en route pour Téhéran, 
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SAMEDI 1er, — Le général de Gaulle reçoit M. Ludvig 
Aubert, ambassadeur de Norvège, et le colonel William Roy 
Hodgson, ministre d'Australie, qui lui remettent leurs lettres 
de créance. 

—— Clôture, à Paris, du Congrès international des femmes. 
44 nations y étaient représentées. La tendance communiste 
prédominait. 

— À Paris, obsèques de M. Henri Claude, né en 1869, 
professeur de pathologie mentale à l’Université de Paris, 
membre de l’Académie de médecine. Principaux ouvrages : 
Maladies de l'isthme de l’encéphale (1902), Maladies du 
foie et des reins (1906), Précis de pathologie générale (1908), 
Traité des maladies du système nerveux (1932). , 

ETRANGER. — L'Assemblée yougoslave vote une motion de 
confiance au cabinet Tito, adopte un décret déclarant que 
le roi Pierre est expulsé de Yougoslavie, et élit comme 
président du « praesidium » le Dr Ivan Ribar, assisté de 
six vice-présidents représentant les six Etats fédéraux. 

— Dans les communes, excepté les chefs-lieux, de la 
zone d’occupation française en Autriche, l’administration 
militaire est remplacée par une administration civile locale. 

— En Allemagne, dans la zone d’occupation britannique, 
arrestation de 76 magnats de l’industrie lourde de la Ruhr. 

_—— En Espagne, Don José Bueno Monreal, né à Saragosse 
le 11 septembre 1904, prêtre le 19 mars 1927, chanoine 
théologal du Chapitre cathédral de Saragosse, a été nommé 
évêque de Jaca. 

— Don Fernando Quiroza Palacios, né en 1900 à San 
Pedro de Maceda (Espagne), directeur spirituel du Séminaire 
d’Orense, conseiller ecclésiastique de plusieurs groupe- 
ments d'Action catholique diocésaine, a été nommé évêque 
de Mondonedo (province de Lugo, Espagne). 

— Don Vicente Enrique Tarancon, archiprêtre de Villarreal 
(Espagne), et zélé propagateur de l’Action catholique, a êté 
nommé évêque de Solsona : il est né en 1907 à Bur- 
riana (province de Lerida, Espagne). 


DIMANCHE 2. — Loi relative à la nationalisation de la 
Banque de France et des grandes banques (Crédit lyonnais, 
Société générale, Comptoir national d’escompte, Banque 
nationale pour le commerce et l’industrie), et à l’organisa- 
tion du crédit (J. ©. du 3. 12. 45). 

— A Paris, assemblée générale des prisonniers évadés 
d'Allemagne, en présence du colonel Richarë, président de 
l’Union des évadés de 1914-1918, et de représentants de 
l’Association nationale des réfractaires et évadés d’Alle- 
magne. 

ÉTRANGER, — Elections générales en Albanie. Inscrits, 
603 586 ; votants, 543 354. Le Front démocratique obtient 
506 319 voix. 

— Le général Gaspar Dutra (parti social-démocrate) est 
élu président du Brésil par 700 000 voix contre environ 
300 000, et 80 000 aux deux autres candidats. 


LUNDI 3. — ETRANGER. A Moscou, ouverture des 
négociations entre la mission économique française, pré- 
sidée par M. Hervé Alphand, et le gouvernement soviétique. 

— Ouverture, à Singapour, d’une Conférence interalliée, 
présidée par l’amiral lord Louis Mountbatten, au cours de 
laquelle des personnalités britanniques, françaises et néer- 
Pr n examineront la situation en Indochine et en Indo- 
nésie. 

— Le général Mac Arthur fait arrêter, au Japon, 59 per- 
sonnalités politiques, militaires et indutrielles. 


MERCREDI 4. -- La Banque américaine d'exportation et 
d'importation met à la disposition de la France un crédit 
de 550 millions de dollars remboursable en trente ans avec 
intérêt de 2 3/8 %. 

— Promulgation de l’accord économique de consultation 
mutuelle entre la France, la Belgique, les Pays-Bas et le 
Luxembourg, signé à Paris le 20. 3. 45 (J. O. du 5. 12. 45). 

— M. Dejean, ambassadeur de France à Prague, remet 
ses lettres de créance au président Bénès. 

ETRANGER. Le Conseil des commissaires du peuple 
‘ vient de prendre des mesures en vue de faciliter le retour 
dans la République soviétique d'Arménie des Arméniens 
vivant à l'étranger. 


— Pasadena (Californie), mort, à l’âge de 79 ans, 
du Dr Thomas Hunt-Morgan, professeur de biologie zu 
« California Institute of Technology », prix Nobel de 


once (1933) pour ses découvertes sur les lois de l’héré- 
ité. 


MERCREDI 5. — ETRANGER. — La Commission prépa-° 


ratoire des Nations unies décide le transfert des biens de 
la S. D. N. à l’organisation des Nations unies. 

— Le secrétaire d'Etat américain, M. Byrnes, déclare 
que les Etats-Unis sont prêts à établir en Allemagne des 
administrations centrales pour les finances et les trans- 
ports, limitées aux zones américaine; britannique et russe, 
si la France continue à refuser de participer à une admi- 
nistration centrale en Allemagne. On sait que la France 
estime qu’il faut régler préalablement les questions du 
Rhin et de la Ruhr. 

— Le nouveau gouvernement luxembourgeois est présidé 
par M. Pierre Dupong, chef du parti chrétien-social, qui 
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sera en même temps ministre des Forces armées, de | 
PArse et des Finances. Affaires étrangères : M, Jose 
ech. ; 5» | 
— Mort, à l’âge de 81 ans, de lord Cosmo Gordon Lan 
ancien archevêque anglican de Cantorbéry. Né en 186} 
il fit ses études aux Universités de Glasgow et d’Oxfor 
fut curé de l’église universitaire Saint-Mary à Oxford (189 
1896), curé de Portsea (1896-1901), évêque de Stepné 
(1901-1908), et, de 1908 à 1928, archevêque d'Yorl 
En 1928, il fut nommé archevêque de Cantorbéry. Frind 
paux ouvrages : The Miracles of Jesus as Marks of t 
Way of Life (1900), The Parables of Jesus (1906), TA 
opportunity of the Church of England. À été mêlé ind! 
rectement aux conversations de Malines (cf. D:! C:, t X\ 
132: 1: XIT, 684 TL XIV 5309) 
Arrestation du Dr Guido Schmidt, ancien! minist 
autrichien des Affaires étrangères dans le cabinet Schu 
chnigg. l 


JEUDI 6. — ETRANGER. — Les Etats-Unis transmette 
aux gouvernements des autres pays un « livre blanc 
contenant les propositions américaines pour « l’expansiqa 
du commerce et de l’embauche dans le monde », et dema 
dant la réunion, avant l'été 1946, d’une conférence ‘inte 
nationale pour le commerce et l’embauche. 

Signature, à Washington, d’un accord aux term 
duquel les Etats-Unis ouvrent à la Grande-Bretagne 

crédit de 3750 millions de dollars, remboursables & 
cinquante ans, à partir du 31. 12. 1951, avec intérêt di 
2 %. Pour entrer en vigueur, l’accord devra être ratifié pa 
le Congrès. ; | 


— Le Conseil de contrôle allié de Berlin décide la de 
truction de toutes les installations militaires et approu 
une liste de 126 établissements industriels du Reich q 
seront transférés aux pays alliés au titre de réparation 

— Les négociations, ouvertes le 3 décembre, entre 1 
Hongrie et la Tchécoslovaquie au sujet de l’échange da 
minorités se terminent par un échec. 


VENDREDI 7. — M. André Piganiol est élu membre d 
l’Académie des inscriptions et beiles-lettres à la plad] 
rendue vacante par le décès de Henri Maspéro. M. And 
Piganiol, âgé de 63 ans, professeur à la Sorbonne, occup: 
depuis 1942, au Collège de France, la chaire d’Albertin| 
Latiniste, spécialiste de l’histoire romaine, il a écrit 
Essai sur les origines de Rome (thèse de doctorat), l’Imp 
de capitation sous le Bas-Empire romain, La conquéf 
romaine (coll. « Peuples et civilisations »), Histoire @ 
Rome (coll. « Clio »), Constantin, l’Empire chrétien 
325 à 395 (à paraître), Il collabore à la Revue historiqué 
à la Revue archéologique et au Journal des. savants. 
= LerR: de Vaux, O. , est nommé directeur « 
l’Ecole archéologique française de Jérusalem en remplal 
cement du R. P. Savignac, qui avait demandé à être relev 
de ses fonctions. \ 

ETRANGER. — Le département d'Etat américain vient € 
publier le plan, élaboré le 20 novembre au Conseil d 
contrôle allié de Berlin, concernant le transfert des populal 
tions allemandes d'Autriche (150 000 personnes), de Hongr 
ou 000), de Tchécoslovaquie (2 500 000) et de Poiogn 
3 500 000) dans les quatre zones d'occupation d'Allemagne 
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